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Il y aura élection à la Commission Scolaire
Lundi prochain, le 12 juillet, cinq candidats seront en 

lice pour sc faire élire commissaire d'écoles pour lu Cité 
le St-Jérôme. Il y aura tout d'abord M. Aldéric Poirier, 
marchand de meubles, 455, rut St-Georges et M. Joseph 
Çaussiran, bourgeois, SKI, rue St-Georges, tous deux, sor­
tant dt charge, dont le ternit d'office est terminé.

Ils auront une forte opposition cependant cette année, 
puisque trois autres candidats seront sur les rangs. MJJ. 
Raoul Ht aulne, 560, rue Parent, gérant de l'expédition à la 
Dominion Rubber Co., Maître dt chapelle, pour la Cathédra­
le et aussi président de la Société St-Jcun-tiaptiste ; ('tau­
le Beaulieu, 260d, rue Laviolette, électricien éi la Compagnie 
it Papier Rolland et Paul Emile Matte, S50, rue St-Georges, 
surveillant à la Dominion Rubber Co. et président régional 
les Artisans.

L’appel nominal fut fait à VHietet de T Hie. M. Raymond 
Richet te. Commissaire, agissait comme président d’élection. 
I/. (', Yiau, comme secrétaire. Pour le bénéfice de nos lec­
teurs, les candidats furent préposés comme suit : M. A. !.. 
Poirier, par M. Alfred Langlois ; M. Joseph Gaussiran, par 
II. Gérard Théroux ; M. Rooul Ht aulne, par M. D.D. Des­
jardins ; M. Claude Heaulieu, par M. Aurélien Plouffe, cn- 
fin M. Paul Emile Matte, par M. Albert Gascon.

Avant de terminer l'assemblée, le président déclara 
quit y aura 
ïaeant-midi
avoir le droit de vote, il ne faut pas oublier que les taxes 

» rcolaires doivent être payees en entier.
Depuis quelques années, on remarque un plus grand 

mnbre de candidatures aux élections de la Commission 
cotaire. Tant mieux, le choix est meilleur pour l'électorat 
dand vient le temps de voter. D'ailleurs l'administration 

le la chose publique semble intéresser plus nos gens et on 
umble vouloir grouper un personnel dirigeant délite, en 
qui mais pouvons avoir confiance. "L’Avenir du ,\ord con-

■tlItWitl» PILON 
élu

mu i rt»-su ppléa u l

BERNARDléchevin LON
. • . . ... . t • k. /J/j rJj, qui vient d être «lu maire-suppleanta scrutin, te / J juillet prochain de S JW /mires a<* J . . .. ...A . , ..... .. de la Cite pour les prochains trois

fî à 6.00 heures du soir, a l Hotel de 1 tile. J oui mojs SO)t jui„etf août ct septem­
bre.

iltc aux Jérômiens de roter en grand nombre.

QUEBEC EST BIEN 
TRAITE

Peur ta première /ois dans son 
iftoire. la province de Québec 
tomptr cinq ministres de langue 
tnnçmsc dans le cabinet fédéral.

En outre, avec la récente nomi-
:ition de M. Jules Léger comme I nient dénommés 
wus-ministre des affaires exté- ! BONHEUR 
rtures, il y a maintenant quatre 
unis-ministres canadiens-/ ranç ai s 
i ta tetr de départements très 
’flportants.

L'influence de Af. Saint-Laurent 
v f?:t sentir et vaut beaucoup 
“•fü* que tes déclarations patrio- 
tçues et autonomistes de*certains 
■ itionahstes enragés.

"Ecole de 
bonheur !"

A . e titre séduisant, maints lec­
teurs esquisseront un sourire scep­
tique.

••Peut-il exister une Ecole de 
ce genre”, se demanderont-ils mé­
lancoliquement "L’expérience le 
prouve suffisamment, le bonheur 
n’est qu’une chimère, ici-bas !”

Et pourtant, le bonheur est ac­
cessible ’ . Un bonheur incom­
plet peut-être, mais réel

( >n peut en faire l’apprentissage 
aux Instituts familiaux, si justc- 

ECOLES DE

La Cité aura son 
Garage Municipal
Depuis quelque temps qu’il est 

question pour la Cite d'avoir son 
garage municipal afin qu’un soin 
plus répu lier soit donné à sa ma­
chinerie dont l’importance s’accroît 
continuellement, le conseil muni­
cipal. à sa dernière session, a dé­
cidé de faire réparer la bâtisse 
acquise de “Usine Gauthier” ave­
nue Lorrain, afin qu’elle puisse 
être utilisée comme parapo et où 
l’entretien et la réparation pourra 
être faite par un mécanicien com­
pétent Actuellement, la Cité paye 
des comptes élevés aux parapes 
pour tel entretien et l’on compte 
que cette décision constituera une 
économie marquée.
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L'ALCOOLISME 
A LA HAUSSE

L'alcoolisme continue son es- 
ï formidable aux dépens du bien- 
J ftre dr notre population et de no-
^ Iff jeunesse.

Partout, dans la Province, les 
nablisscments licenciés sont ou­

a toute heure, même le dt- 
"arch'’, r f violent les dispositions 
6 la f.ni des Liqueurs.

Les jeunes affluent dans un 
Cand nombre de ces débits fi* 

<*r font servir en abon­
dance toutes tes boissons afcooli- 
Çiîfj qu'il* demandent. Les tenan- 
c'er* reçoivent, évidemment, une 
ftotection sûre et efficace et s’em- 
f,*tsenr d'empocher tes deniers 
L peuple aux dépens de la mora-
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Quand donc le Procureur Genr-
mtUra-t-if fin à de telles or-

I r fs •

DIVISER 
POUR REGNER

j V’ lean M archand, secrétaire 
j ■' la CTCC approuve le mouve 

**1 lance par la Fédération drs 
\ ‘ ions Industrielles de la Pro­

if aux hns de constituer un 
,,!t ouvrier indépendant des 

J * Stands partis réguliers.
o! L'ettr initiative est réalisée.

S *11? a ■ •-uf.i inévitablement pour rr 
: cle diviser les forces oppc
J y#nn:ifj,j r t d'assurer ht rêêlec- 

M de Maurice Duplessis et de

1
viètnc 
i s\ de 
t>: « vi 1

11
touvrrnement.
-st pourtant opportun 

1 Suite A l« page 5)
plus

Voi s en avez une de ces Ecoles 
au Boulevard Melançon. à Saint­
.! trome.

Le but de ces Ecoles est de par­
fum les études de la jeune fille, 
e: lut donner une formation bien 

une éducation qui favo- 
plus sûrement l’épanouisse- 

de sa personne, 
plus, l’enseignement des arts 

industries domestiques fait, 
la future reine du foyer, “une 

emm. de maison dépareillée” com- 
le dit si joliment Mgr Tessier 

jCist-ce pas la meilleure recet- 
e pour assurer son bonheur et 
eiui de sa famille ?

P«.r,t admises au Cours Réguliet, 
lèves ayant tciminé leur neii- 

ann.e Iji durée du coure 
quatre ans et conduit A un 
d’enseipnement 

Lie parents et les jeunes filles 
qui sc aient intéressés A ce genre 
ii( cours peuvent obtenir de plus 
amples renseignements on se ren* 
r . . j pinstitut Familial. Boulc- 
vlid Melançon (St-Jérdmet ; ou 

en signalant 3S23.
Un prospectus est envoyé sur

Une avocate au 
barreau des 
Laurentides

l'ii.: la première fois dans 1 his-
tarieau des iJiurentides,

m T-r.iei. compte maintenant une 
i, . t< parmi ses membres.

Lucien Dugas, bâtonnier, a
dernièrement, è l ass, i

mentation de Me Monique Perrault 
i Mme Robert Dubreuili. f'U'
M. et Mme Max Perrault, de Ju­
liette.

WASHINGTON. (AFP). —

Un raid aérien soviétique 
survenant n'importe quand 
d’ici 1957 pourrait tuer im­
médiatement 9.000.000 de 
personnes des principales vil­
les américaines et blesser 
11.000 000 d’autres habitants.

Circulation très 
dense en fin de 

semaine
Profitant d’un long congé de 

quatre jours cette année, les au­
tomobilistes ont envahi la région 
des Laurentides. et au dire de l’as­
sistant-directeur de la police, M. 
Roger Poirier, ce fut presque un 
record. De 5.00 heures dimanche 
soir à 12.30 heures, ce fut un flot 
continu à double rangée pour tra­
verser la Cité de St-Jérôme, pour 
recommencer à 4.00 heures lundi 
matin jusqu'à 9.30 heures.

Douze constables ont été requis 
pour diriger la circulation durant 
ces heures et on peut dire que ces 
hommes ont fait un travail gigan­
tesque. Quatre d’entre eux ont dû 
travailler 24 heures sans répit.

On nous a communiqué, de sour­
ce autorisée, que même avec un 
tel trafic, il a suffi de 12 minu­
tes exatement pour traverser la 
Cité dans toute sa longueur.

C'est tout à l'honneur de notre 
force constabulaire, qui sous l'ha­
bile direction de l'assistant Direc­
teur. M. Roger Poirier, en l’abs- 
cence du Chef Raoul Latour pré­
sentement au Congrès des Poli­
ciers à la Rivière du Loup, s’est 
montrée à la hauteur de la situa­
tion.

Les infractions on été peu nom­
breuses. si l’on considère le petit 
nombre de billets présentés, en 
comparaison de l’affluence des au­
tomobilistes qui ont traversé St- 
Jérôme. En effet, on nous rappor­
te que seulement 1S billets ont été 
servis à ces messieurs, pour in- 

fSuite à !a page 5)

Après la St-Jean
Notre société nationale locale a 

célébré fastueusement la St-Jean. 
le 24 juin dernier. Il faut en fé­
liciter son président. M Raoul 
Bcaulne et ses directeurs qui four­
nissent ainsi l’occasion à la popu­
lation de prendre conscience de son 
importance. Des Fêtes semblables 
n’ont pas d’autre but que celui de 
donner aux Canadiens-Français 
une notion précise de leur valeur 
raciale et de créer chez-eux la 
solidarité sans laquelle nous ne 
formerons jamais une nation unie 
et forte.

Grand Pèlerinage des Ch. de Coiomb 
au Cap-de-!a-Made!eine, le 11 juillet
La dernière assemblée mensuel­

le de l'Exécutif d'Etat des Cheva­
liers de Colomb de la province de 
Québec, pour la présente année co­
lombienne qui se termine le 30 
juin a eu lieu ici samedi dernier 
dans le spacieux immeuble du se­
crétariat d’Etat sous la présidence 
de M. le juge T.-A. Fontaine, dé­
puté d’Etat. Tous les membres de 
l'Exécutif ainsi que Me Francis 
Fauteux, c.r.. de Montréal, direc­
teur suprême assistaient à cette 
réunion. On remarquait également 
la présence de Mgr Irénée Gervais. 
pd.. aumônier diocésain, de M. 
Paul Courteau, ex-député de dis­
trict, du nouveau grand chevalier 
du Conseil de Joliette. etc.

Il a été décidé que le pèlerinage 
spécial des Chevaliers de Colomb 
de la province de Québec, au Cap 
de la Madeleine, à l'occasion de 
l’année mariale, aurait lieu le 13 
juillet, date qui a été définitive­
ment choisie après entente avec les 
autorités religieuses. Tous les dé­
putés de district des trente dis­
tricts de la province ont été priés 
de communiquer immédiatement 
avec tous les grands chevaliers de 
leur conseil respectif aux fins d'or­
ganiser de nombreuses délégations 
pour ce pèlerinage. A cette occa­
sion. une messe solennelle sera cé­
lébrée au Cap de la Madeleine à 
11.00 heures a.m. le 13 juillet, et 
c'est Son Excellence Mgr Georges

Pelletier, évêque des Trois-Rivières 
qui prononcera le sermon de cir­
constance. Pour tous les autres 
détails ou informations à ce sujet, 
les députés de district sont priés 
de communiquer avec leur collè­
gue. M. Victor Dallaire. des Trois- 
Rivières du district No 3.

L'Exécutif d'Etat, en vertu d'u­
ne résolution adoptée au dernier 
congrès provincial de Sherbrooke, 
a nommé un comité spécial de trois 
membes chargés d'étudier la ques­
tion de l'assurance en coopération 
avec les trois agents généraux de 
la province. Les membres de ce 
comité sont : Me Albert Gadbois, 
de Montréal, grand chevalier du 
Conseil Lafontaine. M. Marcel Roy. 
secrétaire - financier du Conseil 
Dante et M. Victor Dallaire. dé­
puté de district des Trois-Rivières. 
Comme on le sait, les trois agents 
généraux de la province, pour l'as­
surance. sont MM. J.-H. Lefebvre, 
de Québec, ct Henri Choquette, de 
Montréal. Ce comité conjoint doit 
avoir une réunion à Montréal dans 
le cours de la semaine.

L'Exécutif d'Etat a également 
examiné et décidé plusieurs autres 
questions d'administration et de 
régie interne, faisant suite au ré­
cent congrès de Sherbrooke. Il a 
également procédé à l'attribution 
et au renouvellement de plusieurs 
bourses d'études, après avoir reçu 

I un grand nombre de requêtes à ce 
I sujet.

Chronique
(Par

M
proi « «i»

Roger
Lundi le 2S juin dernier, le Con­

seil des Métiers et du Travail de 
St-Jérôme tenait son assemblée ré­
gulière mensuelle A eette assem­
blée. plusieurs questions d’impor- 
tanee ont été discutées.

Un rapport de la lTièmo Con­
vention annuelle de la Fédération 
du Travail du Québec qui sc te­
nait A Granby les 11. 12. 13 juin 
derniers a été donné aux délé­
gués présents, par le président de 
notre Conseil.

1,.- président mentionna que 512 
délégués ont assisté à cette con­
vention la plus importante en 
nombre jamais tenue par notre Fé­
dération Provinciale.

C> s 512 délégués représentaient, 
lt.o Unions locales et 5 Conseils 
.les Métiers qui comprennent plus 
de 150.000 membres dans notre 
Province.

127 résolutions ont été discutées 
par les délégués, traitant de dif­
férentes lois ouvrières telles que : 
Accidents de travail. Relations ou­
vrières. Assurance-Chômage. Ser­
vice public. Corporation municipa­
le et scolaire. Conventions collec­
tives. Salaire minimum. Impôt sur 
le revenu. Pension et allocation. 
Département d'incendie. Intoléran­
ce Raciâle. Assurance santé. Assu­
rance automobile. Coopérative. Ha­
bitation et Régie des loyers. Pro­
tection de la jeunesse. Cartel ou­
vrier. Achat des produits laitiers 
organisés. Semaine de Travail, sn­

t vacances. Instruction Pu* 
Drapeau National, Immi­

gration. Gratuité Scolaire. Impor­
tation. etc . etc . etc

ouvrière
CARRIERE)

Tous cos sujets ont été discutés 
avec beaucoup d’intéxét par tous 
les délégués.

Les élections annuelles ont déve­
loppé beaucoup d’intérêt. M Paul 
Fournier s'est présenté à la pré­
sidence contre M Roger Provost, 
président sortant de charge M 
Provost ,ri été réélu par une ma­
jorité de 26S voix.

Tous les autres postes ont été 
remplis par acclamation

Succès de nos 
enfants

Au cours de la semaine qui 
vient de s’écouler, nos enfants de 
7e et de 9e année ont eu le ré­
sultat des examens passés les 22 
et 23 juin derniers. En effet, des 
professeures religieux et laïcs, 
sous la direction de Monsieur 
Bernatchez inspecteur, ont procé­
dé à la correction des travaux de 
ces élèves lundi ct mardi les 28 
et 29 juin, à l'école Dubois.

Les directeurs ct directrices de 
nos écoles ont raison d'étre fiers 
de leurs élèves. Ceux-ci ont ré­
pondu d'une manière satisfaisante 
au dévouement de leurs profes­
seurs qui s'étaient dépensés pour 
eux sans compter. Dévouement 
qui mérite toute notre admiration 
pour le travail accompli dans des 
conditions pas toujours favora­
bles Nous voulons parler ici de la 
Télévision qui est néfaste aux étu­
des et à la santé des écolière à un 
point que nous ne pouvons pas 
encore soupçonner. Nous comp­
tons sur le bon jugement de nos 

iSuite a la page 51

Un Jéromien 
nous fait honneur

M. J. ANTHONY LESSARD. Pre­
sident de la commission scolaire 
de la Cité de St-Jérôme qui vient 
d’être réélu Président de l’Asso­
ciation des Professeurs des Ecoles 
Normales de la Province de Qué­
bec.

Considérations sur la vie canadienne

lull CS 
bliquc.

d.

M. MARCEL CHARBONNEAU

Notre Confrère. Marcel Char- 
bonneail a été réélu au peste de 
Vice-Président pour la Régipn des 
Laurentides.

(Suite à la page 5)

iLe dilemme de la Province de Québec
S
\ •

*_____________  (par Eugène L'HEUREUX)___________ •
Une cause de faiblesse, pour la Province de Çuébec, c'est la 

tendance à l'absolutisme intellectuel, chez un trop grand nombre de 
ceux qui forgent sa mentalité, en lui distribuant des idées. — J'illus­
tre ma pensée par un exemple.

La devise "Je me souviens" est l’une des plus belles que je con­
naisse et je remercie nos pères d'avoir fait un choix aussi heureux.

Mais, parce que plusieurs de nos fournisseurs d'idées on: l'esprit 
trop absolu, parce qu'ils manquent de mesure, parce que la compa- 
laison des idées répugne à leur intelligence éprise de l'absolu même 
dans 1rs choses les moins divines, la devise "Je me souviens" n'a 
pas, cher nous, le sens qu'elle devrait.

Au lieu d'être un fil nous rattachant par en haut à la beauté de 
notre histoire, elle est devenue, dans l'idéologie patriotique de ces 
ultraconservateurs sociaux malheureusement trop influents, une chaî­
ne qui nous retient à certains états de choses manifestement péri­
més.

Quand ces gens-là disent "Je me souviens", cela signifie, dans 
leur esprit : "Je ne veux pas évoluer".

Absolus dans leurs préventions contre l'évolution comme en tou­
tes les autres conceptions de la vie-, ces esprits cristalisés dans le 
passé oublient complètement que la race canadienne-francaise a un 
avenir à préparer, ils oublient que la manière la plus rationnelle de 
préparer cet avenir, c'est de modifier progressivement, selon les be­
soins successifs, tout ce que. dans le passé, n'a qu'une valeur relative. 
— Or. toutes les valeurs de l'ordre profane sont relatives.

De grâce, réorientons-nous vers l'ordre spirituel, où les principes 
de nos consciences paraissent quelquefois bien relatifs, et inconsistants, 
cette frénésie pour les idées absolues. Puis, rappelons-nous que seu­
les les oeuvres divines sont absolues et immuables.

(Suite à la page 5)

Votation les 21 et 22 juillet prochains le règlement C. 104 
pour pavages, réfections et égouts au montant de 
$550,000.00 sera soumis aux propriétaires par voie de 
referendum.
Ainsi que le veut la nouvelle loi, le Conseil avait invité 

les électeurs propriétaires de biens imposables à se rendre 
ci une assemblée spéciale, et 2.00 heures lundi après-midi, en 
T Hôtel de ville, afin de se prononcer sur le règlement d'em­
prunt au montant de $550,000.00.

Quelque vingt électeurs propriétaires seulement se sont 
présentés à rassemblée, probablement parce que la plupart 
étaient à leurs occupations quotidiennes. Un auditeur a mê­
me demandé au président de l’assemblée, S.H. le Maire, si 
la tenue de cette assemblée devait se faire, suivant la loi, 
dans l’après-midi au lieu du soir considérant que tous les 
ouvriers en général étaient à Touvrage. M. le Maire de ré­
pondre que d'après son opinion, cette assemblée devait se 
faire pendant les heures de bureaux ! !

Après la longue lecture du règlement en entier par le 
Greffier de la Cité, il restait exactement 15 minutes aux 
électeurs-propriétaires pour demander le vote par referen­
dum. Six d'entre eux demandèrent le vote. Voici les noms 
de ces messieurs : le premier, M. Esdras li.oyer et par or­
dre, MM. Arthur St-Jean, Venant Ethier, Joseph Des jar­
dins. Arthur lioisuenue et Me Léopold Xantel, ancien maire, 
fut le dernier des six à demander le vote.

M. le Maire qui présidait la séance, a reconnu le droit 
des contribuables de s'opposer à l'adoption de cet emprunt 
important. Avant de clore cette assemblée, le président fixa 
la date du scrutin, soit mercredi, le 21 et jeudi le 22 juillet 
prochains de U h. 00 a.m. à 7 h. 00 p.m. et Vassemblée fut 
levée.

Les éehevins, moins M. Joseph Chartrand, retenu chez 
lui par la maladie, étaient parmi l'assistance et on remar­
quait aussi la présence d’un ancien échevin et d’un ancien 
Maire, M. Arthur St-Jean et Me Léopold .Xantel.

.4 voir comment cette nouvelle loi “Duplessiste" pour les 
emprunts, est acceptée par les contribuables de la l>rovince, 
on constate qu’elle est impopulaire puisque les villes de 
Ste-Thérèse, Joliette, Drummonduille et Coaticook ont ré­
cemment refusé cette loi en exigeant le referendum comme 
l’a fait St-Jérôme.

Contrat avec les 
entrepreneurs du 

co. de Terrebonne
Le Conseil laurentien de la Fé­

dération nationale des métiers de 
la construction < CTCC l et le local 
1001 de la Fraternité des charpen­
tiers - menuisiers i FAT-CMTC) 
viennent de signer conjointement 
avec les entrepreneurs du comté 
de Terrebonne une convention col­
lective de travail accordant des 
augmentations de salaires variant 
de 5 à 30 cents l'heure. Les parties 
en cause ont demandé un décret 
d'extension juridique de cette con­
vention collective.

L'augmentation des salaires est 
de 5 cents l'heure pour les briqtie- 
teurs, les maçons, les peintres, les 
tireurs de joint, les plâtriers, les 
plombiers, les ferblantiers et les 
charpentiers-menuisiers.

Pour les catégories de travail­
leurs dont les salaires étaient 
moins de SI l'heure, les augmen­
tations varient de 5 à 30 cents 
l'heure.

M. Albert Côté, aviseur techni­
que de la Fédération nationale des 
métiers de la construction, a dit 
que les négociations se poursuivent j 
en vue d'obtenir une augmenta­
tion supplémentaire de 5 cents pour 
les peintres et les plombiers.

Quelque 600 ouvriers du comté 
de Terrebonne sont concernés par 
cette convention collective.

La Bibliothèque 
déménagera 

bientôt
1! est probable que dès ces jours- 

ci, la bibliothèque municipale sera 
transportée dans son nouveau lo­
cal. dans l'immeuble Marchand. & 
l'intersection des nies Isabelle et 
Castonguay.

A la suite de ce déplacement, le 
bureau des ingénieurs occupera le 
sous-sol de l'hôtel de ville.

QUARANTE ANNEES DE 
VIE POLITIQUE

L'hon. J. G. Gardiner ministre 
de 1 Agriculture à Ottawa depuis 
19JS, a célébré vendredi dernier, 
le 25 juin, son quarantième anni­
versaire de vie politique. Il est 
âgé de 70 ans. Il est l'un des plus 
anciens ministres du parti libéraI 
encore en fonction, le ministre du 
commerce, l'hon. M. C. D- Howe, 
I ayant précédé de J0 jours seule­
ment dans la prestation du ser­
ment d'office.

Doué de puissants moyens ora­
toires et d’un talent de réplique 
indéniable qui le fait confondre 
ses adversaires politiques. M. Gar­
diner donne aux jeunes le con­
seil suivant : "Dèsl e début, sa­
chez quels sont les problèmes à 
résoudre et appliquez-vous coura­
geusement à les résoudre”. Des 
HOMMES, c'est selon M. Gardi­
ner, ce dont le pays a le plus 
besoin.

LES TALENTS PERDUS
D'après une enquête récente, 

menée dans le Québec auprès d'un 
groupe de professeurs, seulement 
JS°7o des jeunes gens doués en­
treprennent des études classiques. 
L'autre 6S% n’a pas les moyens 
de se payer une éducation supé­
rieure.

La situation est à peu près la 
même dans la province d’Ontario. 
Qu il est triste pour une province, 
de constater qu'un si grand nom­
bre de nos jeunes d’intelligence 
supérieure doivent renoncer à 
poursuivre plus loin leurs études 
parce que leurs parents sont trop 
pauvres ou presque.

N'est-il pas lamentabls le spec­
tacle qui se renouvelle chaque an­
née: des jeunes remplis de ta­
lents. dont le quotient intellectuel 
dépasse de plusieurs coudées la 
moyenne générale et qui enfouis­
sent ces talents dans l'inutilité 
pour se diriger vers l’industrie. 
Pourquoi ? Parce que derrière 
eux, il y a d’auties enfants qui 
poussent et qu’il leur faut dès l'â­
ge de 14 ou 15 ans seconder leu's 
parents, les aider à nourrir et à 

(Suite à la page 5»
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LA LOI POUR TOUS :

La femme mariée et les 
questions d'argent

Les aspirations de la femme-mê­
me de la femme mariée - vers l'é­
mancipation s’affirment de plus en 
plus. Malgré certaines concessions 
dans ce sens, le Code civil consi­
dère encore le mari comme le pro­
tecteur naturel de son épouse. Non 
seulement !a Loi oblige-t-elle !e 
mari à faire vivre sa femme con­
venablement. selon ses moyens, 
mais elle lui impose de plus le de­
voir de protéger les intérêts de son 
épouse.

Pour se faire une idée générale 
des limites qui situent cette pro­
tection, il faut tenir compte du 
régime matrimonial des époux. Il 
y en a deux : la communauté des 
biens et la séparation.

Quand on se marie, dans la pro­
vince de Québec, sans contrat de 
mariage, c’est la communauté des 
biens. Elle comprend la totalité 
des biens des deux époux : ceux 
qu'ils possédaient avant de se ma­
rier. ceux qu'ils ont acquis après 
le mariage dans leurs efforts com­

muns. On petit se marier sous le 
régime de la communauté des biens 
et l'établir par un contrat de ma­
riage. Les conditions du contrat 
peuvent être nombreuses. Une. gé­
néralement. prédomine. C'est que 
les biens possédés par les époux 
avant leur union ne feront pas par­
tie de la communauté. Celle-ci ne 
comprendra que le fruit du travail 
des époux après leur mariage.

Le régime de la séparation des 
biens s'explique par lui-même. Cha­
que époux possède en propre ce 
qu'il avait avant son mariage et 
ce quil acquerra par la suite. Une 
femme séparée de biens peut dis­
poser seule, c'est-à-dire sans au­
torisation maritale ou légale, de 
ses biens meubles. Elle devra se 
faire autoriser pour procéder à 
une transaction immobilière.

Sous quelque régime que ce soit, 
une femme mariée peut disposer 
seule de ses biens réservés, c'est- 
à-dire des argents qu'elle a ac­
quis par son travail et son indus-

Affabilité et 
courtoisie

trie. Mais U faut alors que ce tra­
vail n’ait pas été connexe à celui 
de son mari. C'est, par exemple, 
le salaire qu'une femme mariée a 
pu gagner en travaillant dans un 
bureau .un commerce ou une in­
dustrie. toutes distinctes de l'en­
treprise du mari. Ces biens réser­
vés ne font pas partie de la com­
munauté.

Jamais cependant une femme 
mariée ne peut disposer des biens 
de la communauté sans assistan­
ce. Le mari est le chef de la com­
munauté. Il en est responsable. 
C'est lui qui la gouverne.

Illustrons par un exemple. Ma­
riés sous le régime de la commu­
nauté des biens, un mari et sa 
femme décident de placer l'argent 
liquide de la communauté à îa ban­

! que. dans un compte conjoint. De- 
| vant s'absenter du logis familial 
j pour de longues périodes, le mari 
! consent subséquemment à ce que 
I sa femme puisse faire seule les 
j transactions bancaires.

Voilà qu'à l'insu de son mari, 
j l épouse retire S1.000. de la ban­
; que et en fait présent à sa fille 
, et à son gendre. L'intention de la 
| femme est excellente : les S 1,000 
j doivent aider le gendre à bâtir une 
maison. En constatant le vide 
creusé dans le compte de banque 

1 par ce don de SI.000.. le mari ne

On a souvent dit que c'est sur­
tout notre affabilité et notre cour­
toisie qui attirent les touristes en 
notre pays. M. Léo Do la n. direc­
teur du Bureau fédéral du touris­
me. vient d’ajouter un autre témoi­
gnage. Au cours d'une conféren­
ce. devant deux cents hôteliers ve­
nus de toutes les parties du Ca­
nada, il a déclaré qu'au cours d'u­
ne enquête auprès de 3,000 visi­
teurs américains, tous, à quelques 
exceptions près avaient affirmé 
que c'étaient ces grandes qualités 
qui leur avaient rendu agréable le 
séjour qu'ils firent dans notre pays 
Faisons donc tout notre possible 
pour conserver cette réputation de 
bonne hospitalité Souvenons-nous 
que c'est un de nos plus grands ac­
tifs dans l'industrie du tourisme, 
continuons d'être polis et aimables 
à l’égard des touristes et leur nom­
bre ira toujours en augmentant. Un 
touriste satisfait est le meilleur 
agent de publicité que nous puis­
sions avoir.

voit pas l'affaire du même oeil que 
son épouse. Il condamne définiti­
vement le don. Aussi poursuit-il 
son gendre en remboursement des 
$1,000. Le chef de famille soutient 
que le don était illégal, parce que 
sa femme n'avait pas le droit de 
le faire. La Cour a donné raison 
au mari. Le gendre a dû rembour­
ser. P.f : cause No 316.735. Cour 
supérieure, Montréal : jugement
du 17 novembre 1953.

THEMIS

NOTE : Tous droits de repro­
duction ou de traduction totale ou 
partielle, .réservés par le SERVI­
CE DE REDACTION POPULAI­
RE EXRG., dirigée par N. La Fre 
nière. 4625. rue Parthenais. à 
Montréal. .

BASEBALL... BASEBALL
L'OTJ compte 31 équipes de baseball et organise présente­

ment 5 autres équipes dans la ligue Junior. — Voici 
chacune des équipes tant dans la ligue des Petites 
Etoiles que dans la ligue Juvénile Otéjiste.

PETITES ETOILES

BAINS

STADE MUNICIPAL
Brière. Capitaine 
Bertrand, R. 
Lussier. L. 
Plouffe. A. 
Gauthier, G. 
Labelle, A.
Perron. R. 
Lanthier. J.-P 

- Levert. R. 
Lambert. R. 

McDonald. Capitaine 
Desjardins. N. 
Bertrand. C.
Gareau, B.
Giroux, J.-G.
Gareau, R. 
Bourbeau. P. 
Primeau, C.
Piché. J.-L. 
Chartrand. C.

Pellerin. Capitaine 
Mallette. X. 
Pelletier. G. 
Mallete, C.
Gareau. J.-E. 
Maillé. C.
St-Louis. J. 
Paquette. M. 
Chartrand. J.-C. 
Lambert. J.

Filion, Capitaine 
Des jardins. B. 
Léonard, M. 
Lauzon. R. 
Rochon. C. 
Paulin. M. 
Gareau, C.
Côté. G. 
Grégoire. C.

C'EST BETE DE SE NOYER 1 ! !
Si nous pouvions converser avec 

un noyé, c'est sans doute ce que 
nous lui entendrions dire. N’allez 
pas croire que nous voulons badi­
ner. Tout simplement et sur un 
ton joyeux nous voulons assurer et 
approfondir nos connaissances sur 
l'art de se baigner

STE-PAULE
Brière. R.. Capt. 
Lanthier, G. 
Piché. G.
Râtelle. R.
Martel. P.
Huot. J.-P. 
Deschatelets. C. 
Gascon. R. 
Boursier. M. 
Brissette. G 
Locas. R. 
Gaudette, S. 
Brissette. R. 
Mongeon, R. 
Dufour. R.
Gladu. Y. 
Deschatelets, R. 
Lebeau. C.

Capt.

R.atel!e. E.. Capt. 
Millette. J -P 
Brière. R.
Roy. A
Renaud. P.-P. 
Charette. G. 
DeOràce, R. 
Casavant, B. 
Leblanc. G. 
Matte, A.. Capt. 
Hébert. A. 
Hébert, J.-C.
Roy, C.
Locas. R.
Huot. G.
Reeves. G. 
Mousseau. M.
Cyr. M.

Nager pour se recréer est une 
ambition bien légitime à tout ama­
teur. Détendre notre esprit, four­
nir des exercices sains et variés 
à notre corps, n'est-ce pas tout 
compris dans ce sport ?

Il est donc essentiel de savoir 
bien nager avec prudence, n'allant 
jamais plus loin que nos forces.

DANGERS DES VACANCES
Vous avez peur des accidents 

de la route, vous avez peur des 
noyades, vous tenez à choisir mi­
nutieusement les amis de vos en­
fants : vous savez qu'ils peuvent
s'ennuyer, qu'ils seront peut-être 
oisifs, et que l'oisiveté conduit à 
beaucoup de choses, et c'est cela 
surtout qui vous trouble.

fuyant les endroits inconnus et le%. 
eaux trop profondes nous évite­
ra l'expérience pénible des insou­
ciants : La novade.

Pour les commençants comme 
pour les nageurs de moindre expé­
rience. l'eau commande le respect. 
A nous d'en faire une amie, une 
bonne alliée.

Jacqueline Maillé.

Richer. F. Trudel. J.-P. Groulx. R.
Joly. J.-C. Lepage. S. D’Amour. G.
Gareau, R. Gauthier. Y. Groulx, B.
Guindon, C. Trudel, G. Monette. R

ARBITP-ES : Roger Richer. Raymond Labelle

LICUE JUVENILE OTEJISTE
TERRAIN ST-LUCIEN-ST-ANTOINE

Lécuyer. C., Capt. 
Labelle, R. 
Laliberté. J.-P. 
Tourmier, P. 
Pcrtrier 
Beauchamp 
Richer. R. 
Charron. A.
Boise la ir

Boyer. Y.. Capt. 
Desjardins. P.-A. 
Labelle. A. 
Joann is 
Lachapelle 
Richer, J.
Boyer, R. 
Corbeil. M. 
Lécuyer

Pilon, Capitaine 
Gagnon
Beauchamp, G. 
Champigny, G. 
Lapointe. P 
Labelle, M 
Payer. D 
Prévost, P. 
Lalande. M. 
Lécuyer. B 
Juteau, Capitaine 
Bérubé. Y 
Lemieux, R. 
Potvin. C.
Brunei, Y.
Aubry, G.
Danis. C.
Plouffe. M. 
Vezeau. J.-P.

Capt

Bélair. P.. Capt. 
Morin. J -M. 
Cloutier, J.-M. 
Buchanan 
La b rosse. J. 
Paquette 
Brière, J. 
Bouchard. R. 
Léveillé. G.

STE-MARCELLE
Gauthier. F 
Paquette. P 
Beaudry, P.
Potvin. J.
Beaudry, C.
Désormeaux, C.
Beaudry. G.
Lemieux. J.
Brien. J.
Beseau. G.
St-Jacques. Capt.
Martin. C 
Piché. R 
Brunet. J.
Courtemaneiie, P,. 
Carrière, Y.
Beaudry. R 
Grand'Maison. M.
Brunet. M.
Paquette, D.

COLLEGE DE ST-JEROME
Villeneuve, G.. Capt.

Théroux, M.. Capt. 
Corbeil. P. 
Perreault. M. 
Legault. C.
Théroux. J.-M. 
Corbeil. R.

Monette. G . Capt 
Dion. R.
Poirier. C.
Lauzon, J.-P.
Ragault, M.
Plouffe. M 
Fleurant. V. 
Bellefleur. J.-M. 
Lemay, R.

ST-ANTOINE-ST-LUCIEN
Cloutier, G.. Capt. 
Roy. M.
I-auzon, C. 
Prud'homme. Y. 
Corbeil, M 
Clément. J.

Paquin. M. 
Carrière 
Renaud 
Roy. M. 
Paquette. C. 
Gascon. Y. 
Fortier. R. 
Beauchamp. G.

Carrière. Y., Capt. 
Lauzon. Y. 
Carrière, R. 
Forget, Y.
Lepage, G.
Roy, R.

Chalifoux. 1 
Danis. G. 
Desjardins. 
Martin. Y 
Laurin. N. 
Aubin, F 
Martin. N. 
Ouimet. J 
Potvin, J.-G

TERRAIN STE-MARCELLE
Desjardins. M. Capt. Vermette. R., Capt

Léonard. Y. 
Turpin. J.-P 
Potvin. J.-P. 
Grand'Malson. A 
Champigny, L. 
Tassé. J 
Larocque. R. 
Vermette. L. 
Constantineau, L. 

TERRAIN MELANÇON 
Germain, Y.. Capt 
Rioux. R.
Labelle, D.
Desjardins. G.
Cha rron. A.
Lavoie. S 
Benoit. J.
St-Jacques. R.
Vermette. J.-P.
Paiement, J.
Sigouin

TERRAIN STE-PAULE (CYR)
Capt.

Paquette, D., Capt 
Bertrand, M 
Beauchamp, M. 
Charette. R 
Piché. R.
Labelle, F 
Alary
Bélanger. R 
Labrèche. A 
Desjardins M

Pelletier, Capt.. 
Monette, Y. 
Laliberté, A. 
Poirier. Y. 
Bertrand. .1 
Riou, J.-P 
Paquette. A. 
Beaulieu 
Ranger, M. 
Labelle 
Leblanc

Martel M 
Brunet. C 
Metté. J.-P. 
Lanthier. .1. 
Mattie, A 
David. C.
Côté. P
Charbonneau, R. 
Théroux, J.-C 
Forget

Locas. Y.. Capt. 
Côté. R 
Robert. .1. 
Lebeau, J-P. 
Perron. N. 
Râtelle. N. 
DeGràce. J.-P. 
Charbonneau. Y. 
Lanthier, G. 
Nadeau

TERRAIN DU COLLEGE
Beauchamp. J . Capt. Villeneuve, J., Capt.
Villeneuve. R. 
Gingras, N. 
Tourmier. J.-P. 
Leduc. J.-P 
Leblanc, Y. 
Lebrun. P. 
Guindon. J.-C 
Béland. J.-P. 
Legault 
Jolicoeur

Charette, S. 
Thlbeault, A 
Deschênes, R. 
Hamel, J.-J. 
Lemay. A 
St-Louis 
Valois 
Taillon, Y. 
Renaud 
Plante

Election à la Commission Scolaire 
de la Cité de St-Jérôme

ELECTEURS
E T

ELECT R ICES

s#

M. 1. ti.Vl SSIKAN m. x i., roiuii i;

LUNDI, le 12 JUILLET prochain, une éleciion se tiendra à l'KOTEL de VILLE, en la cité 
de SAINT-JEROME. Les propriétaires auront à se choisir deux représentants à la charge de 
commissaire d'écoles.

Cette charge devient de plus en plus importante si l'on tient compte que près de 4,000 
enfants fréquentent nos écoles. Les problèmes d'éducation et d administration deviennent plus 
onéreux à mesure que la population augmente dans notre cité progressive. Depuis trois ans, 
nous avons construit trois écoles importantes et une quatrième sera édifiée bientôt dans le 
quartier Sainie-Paule, côté ouest.

De plus, nous avons signé une convention collective avec le personnel enseignant en 
lui accordant un traitement convenable àfin de lui permettre de rencontrer les exigences du 
coût de la vie.

Ces améliorations, nécessitées par le progrès, ont augmenté considérablement notre 
budget sans nous obliger à augmenter la taxe scolaire dont le taux, jusqu'à date, n'a pas 
dépassé $1.16 dans cent dollars d'évaluation. C'est un taux encore moins élevé que dans la 
plupart des villes de noire importance et de notre population.

Nous croyons avoir fait notre devoir envers les contribuables et espérons qu’on con­
tinuera à nous accorder la confiance qui nous avaii été témoignée il y a trois ans.

Nous avons travaillé en collaboration avec les irois commissaires que vous aviez 
choisis et toujours, avec loyauté et avec bonne entente, nous avons marché dans la voie du 
progrès afin de donner aux enfants de Saint-Jérôme des écoles hygiéniques, un personnel 
enseignant compétent, et des conditions avantageuses pour les aider à la préparation de leur 
avenir.

Veuillez ne pas oublier de venir accomplir votre devoir de citoyen en enregistrant 
votre vote, LUNDI, le 12 JUILLET 1954, au bureau de votation, à l'HOTEL de VILLE, 280, rue 
LABELLE, de huit heures a.m. à six heures p.m.

Si vous croyez que les candidats qui, depuis irois ans, n'ont pas démérité, votez en 
leur faveur afin de leur permettre de continuer à réaliser l'oeuvre qu'ils ont commencée en 
faveur des enfants de notre belle cité.

RLDER1C-A. POIRIER, marchand 

JOSEPH GAUSSIRAN, bourgeois

Tout ce que vous voulez
dans toute catégorie de poids !

Soul GMC offre foui cê que vous voulez dan* un 
camion. Vaut pouvez choisir à mima un vas!* 
assortiment de capacités portantes, de moteurs, d* 
transmissions et d'essieux. Vous pouvez obtenir 
plus d'espace de charge, plus de confort, plus de 
remarquables caractéristiques de châssis ... plus 
de tous les détails importants pour rendre 
votre exploitation efficace
et économique. Oui, un __ _-,
camion GMC 1954 offre 
une qualité, une sûreté de 
fonctionnement et une

ileur non surpassées. 
Jécouvrez les faits chez 
votre marchand 
GMC aujourd'hui!

■î J 1.
_r j*, ^ *■«*
rr-

«2 US

Tout lot comiont CMC d* là 3 lonnst ont let 
CtUbrti moteur* economique* à loupaptt on 

ointi quo dot codrot plut tenace* pour 
portor la charge moyennonl do plut faibiet 
frai* d’e«ploitotion.

trwj*

Dont lot catégories do 5 
tonne* ot plus, si lourdo 
quo toit lo charge, 
ti rudos quo soient 
let conditions do 
service, GMC 
camion o * O cto* 
ment approprié.

Let CMC M-4 50 et M-470, dons 
les categories de 4 et S tonnes, 
vous offrent l’ewclutive Hydra 
Matic*. avec la puissance de 
moteurs O toupapot en tête ot 
des cabines ComFofifhatter 
remaniées

Le plus vaste 
assortiment de moteurs, 
de transmissions 
et dessieux de camions 
sur le marché !

Un CMC à 
ffront plus 

une p 
portante

commande 
d'espace de 

gronde
charge

pac ite

Les camions GMC de 3 t 
tous avec robinet Comfortmostor

•la transenw Hydra Mat< es* lac d*a»t** A :<wl 
oditMAnol

Un modèle pour chaque besoin 
de transport

c.m' »s*t>r

UN VRAI CAMION

Dans lot modèles à panneaux ot 
Set livreuses, CMC a lo camion 
approprie ou torvico — offert avec 
Hydro Matic* ou boite de vitettet 
tt andorà

813, rue Sl-Georges
ALTO LTEE

SAINT-JEROME Tel. 3551
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CHENIER
Assurons le jrrtjgrcs de Saint-Jérôme en encourageant 

notre commerce local.

Publié à Saint-Jérôme
Soutenons nos industries, elles sont un gage de prospérité 

de notre vaillante population ouvrière.
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A l'ouverture de la station de service Jules Therrien

LE BONHEUR NOUS ATTEND ..
Quoi de plus imponant pour le bien d’une société, pour la survie 

{une nation que le manage et la famille. Aussi ne saurait-on trop 
xtiller sur ce s deux institutions et non seulement écarter les dangers 

Us menacent mais^encore préparer la jeunesse à en user avec 
■judence !' y a plus de gtms qui partent à la recherche du bonheur à 
■3 {in du printemps et au commencement de l’été qu’à toute autre 
vison. C’est l’époque de l’année où des milliers de jeunes gens sor- 
:tr.t de nos universités et de nos écoles pour s’embarquer dans la vie. 
Its voies qui s'ouvrent à eux sont nombreuses ; professions, commér­
ât. industrie, finance, agriculture et une foule d’autres moyens de 
ligner leur vie. Leur problème est de choisir la voie dans laquelle 
•'s trouv(‘ronr le bonheur. Beaucoup de gens, probablement la plupart,
: raient sans doute que le plus grand bonheur dans la vie est d’être 
Êxe et capable de faire ce qu’on veut. Ce n’est pas une très bonne 
itimiuon du bonheur, parce qu’il est difficile de savoir au juste 
et qu’on désire aujourd'hui, et bien moins ce qu’on souhaitera l'an 
prochain ou dans vingt ans. La recette pour être heureux ne tient 
pu à un seul mot. parce que les nombreux ingrédients doivent en être 
(langés en quantités exactes, au moment voulu, pour le but désiré. 

U est légitime de chercher le bonheur. Sachons d’abord quelle sorte 
it bonheur nous cherchons, en quoi il consiste. quels sont nos plus 
par.ds besoins, et ce que nous avons pour commencer. Pas besoin 
filler bien loin pour la plupart de nous. Le bonheur croit dans notre 
propre foyer, si nous le cultivons. L'ouvrier qui fait bien son travail 
:cntribue au succès de la plus grosse en*reprise, et l’homme qui at- 
uque sa tâche avec zèle et détermination, en faisant de son mieux, 
tprouve de ce fait un sentiment de satisfaction, qui est un ingrédient 
c'a bonheur Le bonheur aime l’action, et tous les philosophes di- 
s(st qu’une sorte quelconque d’activité est nécessaire au bonheur. 
Li vie exige qu’on travaille, mais pour être heureux il faut savoir 
ttivailler. Nous en sommes payés par le plaisir, le repos et la récréa- 
r?03 ;mais quand vient le soir, demandons-nous ; ’’Qu'ai-je accompli 
dir.s ma journée pour mon bonheur et celui des autres ”.

ANNEE MARIALE DANS L'USINE
C'est en Irlande, à Dublin, qu'a été inauguré, le 6 mai dernier, 

premier anneau de la chaîne qui. espérons-le. entourera bientôt le 
zonde par une série de consécrations d'usines à NOTRE-DAME 
icrit "Profession", l'organe du Centre patronal chrétien auquel nous 
ispirons tous. C'est la première fois, à notre connaissance, que Ton 

vu une si complète unanimité par la participation officielle; de 
lutoritc religieuse, et de la direction des syndicats ouvriers.

ORGANISATION PROFESSIONNELLE
Dans son discours aux patrons réunis par /’Association Profcs- 

tonnclle des 1 ndustricls. S. Km. le cardinal Léger a rappelé les 
tree fives pontificales concernant l’Organisation professionnelle cor­
porative. Il a demandé que la doctrine de l’Eglise sur ce point im­
portant. peu applique parce que trop peu connue des fidèles, soit en- 
i(ignée tour particulièrement durant l’Année Mariale. Une première 
éponse à cet appel vient des journées sacerdotale» d’étJdes sociales 
a» onr choisi cette année, pour thème de leurs réunions, l’organisa- 
:on professionnelle. L’Institut Social Populaire n’a cessé pour sa part 
( se faire le propagandiste de cette organisation. C’était le sujet 

lin dernier de son Ecole de formation sociale. Quelques cours lui 
itnent été consacrés les années précédentes. Il y en aura encore cet 
tîè A ces cours se sont ajoutées plusieurs conférences publiques et 
rjrtout de nombreuses publications. Enfin l’institut Social Populaire 
i fondé un groupement ; L’Action corporative, composé d’hommes de 
diverses professions qui. après avoir élaboré ce qu’on pourrait appe­
ar la charte de l’organisaiton professionnelle corporative” et montré 

ne ce régime convenait bien à notre constitution, s’efforce d’en sus-
ipr les éléments essentiels.

m

Photo prise lors de l’ouverture officielle de la Station de Service et d’essence White-Rose. opérée 
par M. Jules Therrien de St-Jérôme. on reconnaît sur cette photo debout de g. à d. : M. J.-E. Lamarche, 
gérant des ventes : M. R.-A. Harfield. ass.-gerant des ventes ; M. Jules Therrien ; M. W.-E. Wayland, 
gérant de la division de l'est du Canada : Mme J. Therrien, et M. J. Geo. Leduc, représentant des ventes 
pour le district Nord : assis les employés de M. Jules Therrien. MM. R. Béland. M. Gauthier, R. Porte- 
lance. G. Lauzon et R. Lauzon.

Deux noyades 
dans notre Région

Jean-Claude Sabourin. 29 ans, 
5031. Henri-Julien, Montréal, est 
mort. noyé, tôt dans la soirée di­
manche Cette tragédie de l'onde 
est survenue à 10 milles au nord 
de St-Jérôme.

M. Sabourin était arrivé au Châ­
teau Bleu, avec un groupe d'amis, 
hier après-midi. Tout en se bai­
gnant, M. Sabourin et ses amis 
s'amusaient à se lancer un ballon.

Contrairement â ses compa­
gnons. M. Sabourin s'est attardé 
dans l'eau. Il aurait, lui aussi, 
souffert d'une crampe. On a pra­
tiqué la respiration artificielle 
pendant près d une heure, mais ce 
fut peine perdue. Notons que la 
victime ne savait pas nager.

Le coroner de district, le Dr 
Jean-Louis Taillon. a constaté la 
mort. Les détectives Raymond 
Théorét et Antoine Tassé ont eu 
charge de l'enquête.

PREMIER RAPPORT ANNUEL DU SERVICE SOCIAL 
DU DIOCESE DE ST-JEROME

M Maurice Girard, président du Service Social donnant son pre- 
zitr rapport nous disait ; "Notre société a obtenu ce que j'appellerais 
’olontiers des succès, s'il s'agissait d'une entreprise commerciale.
Il peut sembler y avoir ici une situation paradoxale, si j'attribue le 
faeces de notre oeuvre aux nombreux problèmes que notre personnel 
i dû solutionner au cours de crffr année. Avec l'aide de mes col- 
‘tues. nous avons tâché de réaliser une oeuvre de bienfaisance, un 
l’tanisme permanent de la charité chrétienne qui satisfasse vrai­
ment les préceptes de l'Evangile, en voulant servir ceux-là même qui 
<nient été victimes de la faiblesse humaine. Nous avons fort heu- 
ieusentent bénéficié de la collaboration des autres professions libéra­
les dans plus d'un cas et plus particulièrement de messieurs les cu- 
"és. les médecins ainsi que des membres du barreau, de la magistratu- 
't. les organismes publics, tels que les services de bien-être mumei- 
‘Aux de nos villes, les services de placement" Le Directeur du Service 
Social M. l'abbé Paul Manseau, disait que le Service Social a pour- 
ttiivi un travail de charité et de miséricorde à l'égard de ceux qui 
subissent les épreuves les plus diverses et qui sont souvent un peu 
!Ôetcs de la société. De ces parias, il n'en existe plus, parce que tous 
c-r été créés par une même main et que tous ont une âme qu ils 
doivent préserver dans leur dignité de personne humaine . Le service 
1 l'enfance, disait-il encore, joue un rôle très important dans notre 
sejvrr D'ailleurs, il est le point de mire de toutes les associations 
A'hntropiques. ce qui est fort compréhensible quand on envisage 

I (“f l'enfant est celui qui demain, renouvèlcra la famille.

Jean-Guy Paré, 21 ans. 5935 St- 
Vallicr, Montréal, s'est noyé au 
milieu de la soirée de dimanche 
dans les eaux du lac Alouette. Le 
lac Alouette est situé à Ste-Sophie. 
dans le comté de Terrebonne.

Jean-Guy Paré et sa Jeune amie 
étaient accompagnés d'un autre 
couple qui a assisté impuissant à la 
noyade du jeune homme. On a re­
trouvé le corps environ une heure 
après la noyade.

Le corps de la victime a été 
transporté à la morgue Trudel de 
St-Jérôme. où le Dr Taillon tien­
dra enquête sous peu.

Le détective Raymond Théorét 
a fait enquête pour la police pro­
vinciale

Une
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Prix à partir de $289.95
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Notre spécialité : Service prompt et complet
Conditions facile* de paiement — 

Appareil prêté pendant la réparation

CLEMENT LEGAULT
Magasin établi depuis -15 ans

5TE SCHOLASTIQUE Tel 42

victime 
de Hitler : 

Fritz Gerlich
Il y a vingt ans, que se passait- 

il en Allemagne ? HITLER était 
tout puissant, il écrasait .le pays 
le contraignait à ce socialisme nu 

| tional identique nu communisme
Entre les hommes courageux 

jusqu'à l'héroïsme, qui essayèrent 
I de résister, rappelons le souvenir 
; de Fritz GERLICH. ardent et par- 
j fait journaliste, protestant dove 
nu catholique.

Lisez roi attachant récit dans 
| votre numéro de JUIN de In revue 
: ECCLESIA, en vente dans tous 
| les kiosques.

"Reproduit par autorisation de 
la revue ECCLESIA, lectures chré­
tiennes, directeur : Dnniel-Rops,
numéro du mois de juin.

Pour bâtir la Cité ouvrière
Nomination

Lors de la Session de la J.O.C., 
Mlle Germaine Lachance a été 
nommée Présidente nationale de 
la J.O.C.F. Elle remplace Mlle An­
gèle Chagnon qui était à ce poste 
depuis 7 ans. Angèle restera 
quand même au comité national. 
Merci Angèle et bienvenue à Ger­
maine.
Départ

Nous apprenons avec regret le 
départ du Rev. A. Koens p.s.c. au­

mônier de la section de Ste-Thé- 
rèse. il est nommé à St-Philippe 
d'Argenteuil. Bienvenue à M.l'ab- 
bé Laurin qui le remplace.

Pour l'année
Le sujet choisi pour l'étude re­

ligieuse de cette année est: LA 
MESSE, centre de notre vie et 
pour l'enquête nationale : LA FA.- 
MILLE. Un autre point très im­
portant a été discuté lors de la 
Session tenue au Cap de la Ma­
deleine. c'est la pénétration des

L'éclipse solaire du JO juin dernier reviendra de nouveau le 14 
juin 2151; c'est-à-dire dans 197 années... Dommage, je n'y serai 
pas.-. vous non plus...

Le Conseil a ratifié le compte de dépenses d'un échevin pour le 
voyage de l'Union des Municipalités... rien que f350.00 ... comme 
les autres... ! "ça coûte cher par jour, hein Baptiste..."

Depuis que les Commissaires d'Ecoles reçoivent un salaire. (Sé­
raphin dirait : "c'est de Targin. $500.00 par année") les candidats se 
font moins rares lors des élections . . . f500.00 ça réveille . ■ ■

Jacques R............serait candidat à l'échevinage à l'automne...
Monsieur le Maire et Madame la Mairesse sont en voyage de 

repos à Old Orchard ... Ma chère, on va se faire "griller" .. .

Ca fait "bingo" de ce temps-ci 
chômage ....

ça ne fait rien, y a pas de

Au marché, la viande coûte plus cher que chez nos bouchers . 
Pauvres cultivateurs, c'est "ben dur" ...

Actonvale, après St-Hyacinthe a obtenu deux industries nou­
velles la semaine dernière. On avait du plancher libre . . . La Gatineau 
a nommé un Commissaire Industriel et a donne un joli cadeau à la 
Cité ... Y a-t-il du nouveau ?... Notre pauvre "Simon" se "désâme" 
•.. et ça bloque ...

Me Léopold Nantel. ancien maire, et M. Arthur St-Jean. ancien 
échevin. ont demandé le référendum à l'assemblée du règlement de 
pavage. . . Est-ce que ça présage du nouveau pour l'automne ?...

milieux ouvriers afin délie en 
mesure de rendre tous les services 
que la jeunesse attend de nous.

Mlle Gisèle Desjardins sec. dioc. 
a eu l'honneur de représenter no­
tre diocèse à un interview au pos­
te radio de Trois-Rivières, jeudi 
dernier, elle s’en est tirée très bien.

Au pays des masques
Bienvenu: Tu as bien Je visage- 
sombre, ce soir. Pourtant avec un 
nom comme le tien...
Leclair: Pauvre visage! Je le lais­
se reposer.
B: Que dis-tu?
L. : Oui, je me repose le visage. 
J'ai été obligé de grimacer un 
sourire de commande durant tou­
te la journée. Histoire de ramol­
lir un contremaître. Rien de fa­
tigant comme ça pour les joues 
que d'avoir à sourire à ceux qu'on 
aimerait taloeher.
B.: Te voilà un visage à deux fa­
ces?
L:: Quand il s'agit de conserver 
son emploi, il faut bien se forcer 
un peu! Mais je me console: j’en 
connais qui sont obligés d'être 
encore plus hypocrites que moi. 
Moi, je n'ai que ma place à sau­
ver. Mais quand il s'agit de sau­
ver sa peau, il parait qu'on sou­
rit encore plus-
Je connais un immigré qui s'est 
sauvé des pays communistes. Sait- 
tu ce qui l'a le plus surpris au Ca­
nada ?
B.: Notre prospérité et notre con­
fort ?
L.: Nous avons quelque chose qu'il 
préfère à nos piastres et nos ches­
terfields c’est la confiance qui rè­
gne entre inconnus. Ici. tu rencon­
tres n'importe qui, en autobus ou 
sur le train: tu échanges des idées 
avec lui. tu critiques, l'impôt pro­
vincial ou fédéral, tu parles à 
coeur ouvert de tes problèmes sans 
crainte.
B. : Par chez eux, je suppose que 
dans tout inconnu, on soupçonne 
une police secrète et qu'on ne par­
le que de la pluie et du beau 
temps ?
L.. Si ce n'était que cela ' On se 
défie même de ses intimes. Une 
femme peut livrer son mari à la 
police politique. On enseigne aux 
enfants qu'il faut rapporter au 
gouvernement tout ce qu'ils en­
tendent à la maison.
B.: Je me demande quelle atmos­
phère ça doit créer dans un pays. 
Pour moi, ça doit être joliment 
triste!
L.: Pas du tout! Le parti qui voit 
tout et entend tout défend de se 
réfugier dans la tristesse ou l'in­
différence.
B.: C'est une comédie... pas drôle 
L.: C'est une comédie qui à la 
longue devient terrible. Cacher son 
jeu tin certain temps, ça peut s'en­
durer. Mais sc forcer pour applau­
dir et louanger des gens qui pié­
tinent tout ce que vous avez de 
plus cher, des gens qui insultent 
vorte religion et qui emprisonnent 
sans raison vos parents et vos a­
ntis... et faire ça à coeur de jour... 
aussi bien à la maison qu'à l'u­
sine. c'est terrible pour l'âme et 
insupportable pour les nerfs. Vois- 
tu, Satan essaie encore une fois 
de singer l'Evangile. Notre-Sei- 
gneur avait dit: "Qui n'est pas pour 
moi est contre moi".
L. : Au moins, dans notre religion, 
on ne prend pas le revolver pour 
forcer les fidèles à aimer Dieu.
B.: Même Dieu, le Tout-Puissant, 
respecte le sanctuaire de l'Ame 
libre. Le communisme, qui est la 
religion de Satan veut entrer par 
effraction dans ce lieu sacré. Et 
il commence son oeuvre en collant 
un masque sur tous les visages.
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Idylle de l’atome
(Par LEO CADIEUX)

C’est une époque de nivellement !
Le procédé a commencé d'être appliqué à la Révolution française. 

'D’abord essayé sporadiquement, il a çeu à peu gagné toutes les sphè­
res et affecté tous les individus.

Parmi la masse remuante de notre civilisation auto-portée, vous 
ne distinguez plus le juge du typographe, le chef de bureau du tail­
leur de pierre. Ainsi Je veut le diktat de l’égalité. Et toute notre hu­
manité. aux prises avec ses loisirs, agite hors de chez soi son ennui 
désolé.

Le mythe de la production chaque année, chaque jo:>r, accrue 
sous peine de voir monter le coût de revient, engendre le mythe de la 
consommation proportionnellement augmentée et c’est avec sérieux 
qu’il faut envisager maintenant la destruction des stocks, par la 
guerre ou autrement. Sinon, nous en arriverons, à force d’efficacité 
industrielle, à produire en un jour ce qu; est nécessaire à la consom­
mation d'une année. Nous aurions ainsi le chômage total.

Çuelle perspective !
Mais voilà justement que cette efficacité industrielle appliquée 

a la guerre impose à l’esprit des réflexions effarantes dans leur atro­
ce simplicité .Une fois la fission de l’atome réalisée, il n’est plus ques­
tion que d’équations enfantines ! Des bombes vieux jeu, depuis com­
bien dépassées ! avaient déjà la puissance de déflagration de 12 à 
14 millions de tonnes de dynamite. Rien que ça ! Essayez d’imaginer 
ce que c’est. Et songez que c’est maintenant un amusement pour tout 
le monde de s’en fabriquer et de les tenir en réserve pour un jour de 
casse.

Arrêtez-vous, et méditez. Vous verrez ce qu’il adviendra de la 
béate sécurité que vous promet la pension de vieillesse. Ne me dites 
pas surtout que, parce que les Grands en auront chacun un stock, ces 
pétards ne partiront pas. Ce serait là suprême complaisance.

Quand même, il faut bien, chaque jour qui s’amène, vaquer à ce 
qu'il nous reste d’occupations. Tl faut bien continuer d’essayer de 
comprendre des choses pourtant éternelles et que l’on cherche encore 
à pénétrer plus intimement. Il y a pour la jeunesse tout cet avenir 
éblouissant et plein de promesses, que dorent les rayons chaleureux de 
l’amour : cette magie des idylles encore à vivre.

Pour le moins jeune, déjà légèrement dépité, l’ambition qui peu 
à peu s’installe dans sa vie. son sens des responsabilités, le désir lé­
gitime d’accomplir quelque chose.

L âge mûr a acquis quant à lui une résignation grandissante. Il 
ne rêve plus que d’un peu de repos, pour reprendre, cette fois sérieu­
sement. des problèmes imparfaitement compris jadis, et refaire sans 
préjugés une peu de cette éducation de pacotille attestée par de si 
beaux parchemins. Il lui reste si peu de temps.

Mais c est sans doute à la sérénité du vieillard qu'il faudra de­
mander comment lire sans frémir qu’un seul raid atomique peut faire 
20 millions de vietimes. Vingt millions de vies et tout ce que cela 
représente. Ce serait sans doute aussi le premier raid de toute une 
série. Ter mi ne-t-on une guerre d’un seul coup 2

Le vieillard nous dira vraisemblablement que chacun d’entre nous 
devant mourir un jour, qu'importe comment ? La manière n’a pas 
beaucoup d intérêt. Puisque ce jour doit certainement arriver, pour­
quoi l’anticiper par un effroi continue! ? Les perspectives de l’au- 
delà restent les mêmes et c’est dans cet au-delà que nous serons 
vraiment à l’abri.

Des villes anciennes ont connu des horreurs sans nom. Telle cité 
fut complètement rasée, ses hommes, femmes, enfants et vieillards 
massacrés jusqu au dernier, et le soc de la charrue nivela jusqu’à ses 
monuments.

A quelque temps de là. des fleurs poussaient sur les ruines et 
peu à peu s’est formée leur légende dont la lecture nous émeut 
aujourd'hui.

Chronique colombienne
Chevaliers de Colomb 

Conseil 1892

Hommage aux fondateurs

Ca va mal dans la construction des trottoirs ... on a reçu plu- j 
sieurs plaintes à VHôtel-de-Ville . . . Les trottoirs seraient mal faits | 
et. qu'a-t-on fait des avis aux propriétaires ?...

Grand succès 
dune Jérômienn,e
Mademoiselle Jeannine Huot. fil-Or. n'a pas voulu annoncer dans les journaux le règlement de |

S550.000.00 . . On a préféré envoyer des lettres personnelles aux m- . le de notre concitoyen bien connu. 
téressés ... c’esf une opinion... M. Charlemagne Huot, vient de re­

cevoir de l’Université Laval de
Depuis qu'on fouille la terre à St-Jérôme pour trouver de l'eau . . .

Encourageons-nous ... Si elle rend tout ce quelle reçoit ces temps-ci 
.. . On va en avoir, en veux-tu en v'Ià . .

Le Maitre de chapelle. M. Beaulne se présente à la commission 
Scolaire; Aurr.it-il l'intention de faire.. CHANTER... les com­
missaires Gare aux fausses notes . ..

• * *

"Honni soit qui mal y pense"

Québec son diplôri» d'infirmière en 
Psychiatrie avec la note "Très 
grande distinction". Ce cours lui 
a été possible grâce à l'octroi d'u­
ne bourse du gouvernement. Mlle 
Huot. assumera de nouveau ses 
fonctions à l'Unité Sanitaire du 
comté de Terrebonne à St-Jérôme. 
Nos félicitations.

Le 26 janvier 1918 un groupe 
j suffisant d'hommes éligibles se 
réunissaient pour fonder un con­
seil de Chevaliers de Colomb à 
St-Jérôme.

Voici la liste des pionniers du 
conseil 1S92 : A. Allaire, J.A. Al­
laire. L. Beaulieu, J.P. Bélair, J. 
Benton Geo. Blanchard, J. Denis 
A. Desjardins Dr. A. Dionne,

| James Dunnigan. L. Duquette. F.A. 
Desjardins, A. Filion. Léo Guay, 
J.A. Filion, L.Giguère, Jos. Groulx, 
J.H. Labelle. T. Lafontaine. A.Le- 
beau. H. Letourneau, J.O. Ménàrd. 
E. Meunier, P.E. Ouellet, H. Pa­
rent, M. Rochon. A. Rolland, A. 
Toupin. R Villeneuve. J.F. Alex­
ander, J.A. Archambault. A. Ar­
bour, J.S. Blain, Rev. Chas. R. 
Caron. P.D. Blondin R.J. Bour- 
beau, E. Cadieux, Thos. Cleary, 
D. Desjardins, J.H. Desjardins. 
A. Flanagan, D. Fournelle. H j 
Francocur. A. Gougeon, A. Gran­
ger, R.W. Kramer, C.E. Labelle, 

i Dr. B. Labonté, A.P. Laplante.

J.A. Legeault. Jos. O'Brien, Jos. 
A. Prévost, J.B. Primeau, J. Rol­
land, E. Taillon. H. Touchette. R. 
Tremb'ay et Paul Simard.

Voici la liste des grands che­
valiers depuis la fondation du con­
seil 1S92 de St-Jérôme.

A. Flanagan,
J. Rolland.
H. Rolland.
J.B. Primeau,
A.A. Viau,
C.E. Marchand,
A. Plante.
J.P. Bélair,
J.W. Cyr.
J. Le beau,
A. Vaillaneourt,
J.P. Rolland,
A. Cherrier,
A. Thinel,
A. Michaud,
L.P. Lachance,
E. Waddell,
G. Hamel,
P.A. Gastonguay,
A. Foisy,

1918- 1919
1919- 1920
1920- 1921
1921- 1922
1922- 1923
1923- 1923
1925- 1926
1926- 1927
1927- 1929
1929- 1930
1930- 1932
1932- 1933
1933- 1936 
1936-1938 
1938-1940
1940- 1941
1941- 1944 
1944-194S 
1948-1952 
1952G9

51
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Dans le Bon Vieux Temps
Saviez-vous quels surnoms on donnait autrefois, aux gens

;t-DcnisiMONTREAL MILE-END là lest de la me 
pieds noirs
là l’ouest de la rue St-Denis i lass nombrils jaunes 

ST-LAURENT Les grenouilles 
ST-MARTIN Des dos blancs 
STE-ROSE I^es beignets
STE-THERESE DE HLA IN VILLE Le* chaussons.
STE-ANNE DES PLAINES : Les grandes oreilles ou la piastre 
ST-LIN !>cs pieds pleins de glaise ou les quêteux 
ST-JANVIER ; Les gens du pays fin ou de St-Janvier-les-bains 
COTE STE-MARIE La petite térine- 
ST-JEftOME : Les tueurs ou les gueulards

"CHARLIE".

l’OIlt VOIS 
91 ES It-4 91 ES...

Offre* tMi *BaH>ect*e' aux V ôtr«

Comme vous avez pu le constater, votre journal hebdomadaire 
a subi quelques transformations. Aujourd'hui, il n'est question d’au­
cun changement. Non... Aujourd'hui, nous vous apportons du nouveau.

Depuis longtemps. l'Avenir du Nord renseigne la population jéro- 
mienne sur une foule de sujets d’intérêt général- Page par page, le ! 
lecteur assistait, tantôt à une assemblée du Conseil de la Cité: tan- i 
tôt aux réunions de nos nombreux clubs sociaux et organisations pu- I 
bliques: tantôt à une joute de baseball ou de hockey selon la saison: 
tantôt lisait un livre ou assistait à un concert ou à une représentation i
théâtrale avec Madame Solange Chaput Rolland: etc.........etc.... L’A-i
venir du Nord était lu et aimé de tous : jeunes et vieux, hommes et ; 
femmes.

Mais, en parlant de la femme, nous croyons que la jéromiende 
n'a pas eu sa part: elle n'a pas eu la place qui lui revenait. Elle a ; 
été un peu négligée. Mais c'est dans ce domaine, votre domaine, mes­
dames. qu'il y aura du nouveau dans votre journal. Afin de combler 
cette lacune, élégante, cuisinière, couturière, ménagère, la Jéromien- 
ne aura son petit coin bien à elle.

En effet, à compter de cette semaine. l'élégante aura ses avis 
sur la mode et les soins de beauté: la cuisinière aura ses recettes: la 
couturière aura ses conseils pratiques; l'hôtesse verra ses réceptions 
bien organisées pour différentes occasions.

Comme vous le voyez, chères lectrices, votre journal prend dès

CE SOIR A C.B.F.T.

PORTRAIT DE FEMMES
Une nouvelle émission d'intérêt 

féminin prendra l’affiche à CB ET 
le S juillet à S heures, et reviendra 
par la suite tous les jeudis. Il 
s'agit de Portraits île femmes, qui 
se propose de rendre hommage 
chaque semaine au idle de la fem­
me dans tous les domaines et tous 
les métiers. A l’issue de l'entrevue 
hebdomadaire. Madeleine Gauvreau 
concrétisera avec une pointe d'hu­
mour. sous forme de tableaux, de 
bibelots ou d’objets divers, les 
Idées, les goûts et la carrière de 
l’invitée. Pour ajouter du piquant à 
l'émission, les propos de Jacques 
l’es Ha : 1 lets représentera le point 
île vue du téléspectateur mascu­
lin.

A la première émission. Solan­
ge Chaput-Rolland recevra le doc­
teur Claire Gélinas-MacKay. que

les téléspectateurs connaissent dé­
jà pour sa participation régulière 
au quiz "Le Nez de Cléopâtre . 
L'invitée de la semaine suivante se­
ra Mme Odette Oligny. journalis­
te.

Les décors île Portraits de fem­
mes ont été conçus par Fernand 
Paquette. L'émission marque poui 

I Lisette LeRover sa première réa­
lisation de série en dehors du 

1 domaine îles enfants. Elle s était 
identifiée jusqu’ici aux program­
mes "Les Contes du Jeudi. l’Ecran 
des Jeunes, le Club des 16". Mar­
elle s'est fait indirectement la 
main à une foule d’autres réalisa­
tions de lu radio et de la télévi­
sion. et son dévouement infatiga­
ble en faveur de certaines oeu­
vres sociales l'ont met veilleuse- 
ment préparée à donner de- Por­
traits île femmes.

U A I.LONS, mes amis, prenez votre pR-temeot cuits. Retirez-lcs du poêlon.
-EX panier de pique-nique et allez Ajoutez le shortening à la graisse qui 

fêter le beau mois de juillet !" Et régalez
une solution à vos problèmes quotidiens. C’est là tout notre but : vous tout ie monde d'an merveilleux barbe-

cette semaine un intérêt nouveau pour vous toutes. , --panier de p,aue-mque et allez Ajout» le shortening à la wraisse q
Puissiez-vous trouver dans ces quelques lignes chaque semaine, I fêter le beau mois de juillet f* Et régalez *e trouve dam; le poêlon, de façon à

' obtenir J cuillerées à *oupe; faites
revenir l'oignon et l’aiL Ajoutez le 

Se vous pas. Organisez reatc ingrédients dont *e cocnpose
simplement la partie de plaisir de façon ^ sauoe- Remettez les burgers dans le
A zvs f^sL _s ____ __ iftAio: movTM l~*i t~t noiiriÉpr Mioimn

aider en coopérant avec vous dans Vaccomplissement de votre tâche 
journalière

CONSEILS
Durant la saison chaude, vous 

préparerez souvent des salades, 
que vous couronnerez de mayon­
naise. Si ce condiment venait à 
tacher une nappe ou un vêtement, 
voici comment procéder pour faire 
disparaître la tache : épongez tout 
d'abord à l'eau froide, puis lavez 
tout le tissu à l'eau tiède savon­
neuse. L'eau froide aura pour ef­
fet de faire disparaître la tache 
d'oeuf imperceptible que laisse la 
mayonnaise.

Il ne faut jamais donner de 
breuvages glacés aux bébés Les 
jus de fruit ou les autres breuve- 
ges devraient être à la tempéra­
ture de la pièce, jamais glacés. 
Quant aux jus d'agrumes, qui four­
nissent aux bébés de la vitamine 
C. on devrait commencer à en don­
ner. avec la permission du méde-

contraete en mangeant du porc 
infecté qui n'a pas été assez cuit. 
On ne devrait jamais manger de 
porc cru. Les fabricants de sau­
cisses et d'autres sous-produits du 
porc goûtent souvent le mélange 
cru afin de juger de l'assaisonne­
ment. habitude à laquelle on a re­
tracé des cas de cette maladie. 
Un rôti de porc ou des morceaux 
de porcs frits ne devraient jamais 
avoir de viande rosâtre, s'ils ont 
été bien cuits. La viande devrait 
être d'un blanc-gris. Toutes les 
parties du porc, quand on a un 
thermomètre, devraient être cuites 
à 137 degrés F Dans le cas d'un 
rôti ordinaire, on estime à trente 
minutes par livre le temps qu'il 
faut pour le faire cuire d'une fa­
çon sure.

à ce qu'une fois eu route, voie n'avez I couvrez; laissez mijoter environ
à vous soucier de rien. Vous pouvez ! ^ minutes. Servez les burgers avec la 
préparer les aliments chez vous, avant ; rc tes plaçant, s vous te désirez,
le départ, ou bien tout te monde y *ur ôea peOts pains gi iRés et beurrés, 
mettra la main, sur les lieux. Votre 8 à 10 portions.
tâche la plus importante consiste à 
préparer une appétissante sauce 'barbe­
cue'. Achetez du boeuf haché ou des 
hot dogs' pour manger avec. Emportez 

des petits pains que vous ferez griller. 
Remplissez un saladier es bois de 
légumes verts, cooooœtwes, carottes et 
radis, pour 1a safade- kempfisBez une 
cruche de t+ié glacé. CVtwfec-tkmnez un 
gâteau au chocolat avec ne mélange — 
ou achetez (tes beignes.

Pour te. sauce 'barbecue", prenez- 
simplement une boite de soupe aux 
tomates suer votre étagère et vous avez 
! essentiel. Ajoutez-v de la cassonade, 
de la moutarde, de vinaigre de l’oignon 
et de HaiL Puis goûte*-y et régaiea- 
votts.

SAUCISSES DE FRANCFORT 
‘BARBECUE*; Suivez tes instruction- 
concernant les 'Burgers Barbecue', 
ruais employez 1 livre de saucisses de 
Francfort à la place du boeuf haché. 
Faites mijoter les saucisses de Franc­
fort [»-udânt environ JO minutes, dans 
la sauça. Servez-les avec ht sauce en 
les plaçant, si vous te désirez, sur des 
petits pains. Fait 9 ou 10 sancà&ses de 
Francfort avec sauce.

- SOl'PÜ- O-OR A MMG

2 taverj dr boeuX am ,mimi
J cntBrrr—s I sumi*» dr «horteofog (ov cW 

de rôti)
1 prut (Mgnoo. furfitrot Vai.h*
1 gOUBK (l'ail, horhér airai 
1 bot%r (I *■£ taw*. de Wn» im uwatn
2 CQtiler^ra à tnmpr dr cm*uos 
2 cwilWéea 1 mmpe de de < l cm de

cin, dès que l'enfant a un mois
Avec la saison chaude arrive la 1

saison des mariages Peut-être vo­
tre meilleure amie fera-t-elle ie 

Par une journée chaude d'été. : grand pas ? Je suis’ certaine que
vous serez d'avis qu’il faut lui or­
ganiser une petite fête. Que de 
problèmes

quand les appétits ne sont pas trop 
aiguisés, une salade a ses charmes 
Le vert vif et chatoyant de la lai­
tue. joint aux autres couleurs at­
trayantes du tableau, aiguise l'ap­
pétit. Pt^ur faire une salade "arc- 
en-ciel". ajoutez des cubes de na­
vet. des languettes de carotte, des 
pointes d'asperges, des feuilles d'é­
pinards ou tout autre légume cru. 
à votre goût. Vous aurez ainsi 
des vitamines et des minéraux 
aussi bien que du colons

2 cstüeràrs à fibé de aaowtard»

A«c W boeuf, faices 3 oa W burners, 
r arte»-tes ris9oter daca on poê4oo

c Mangez de La soupe pour vous 
rafraîchir! Oui. le truc consiste A faire 
refroidir la soupe et à la servir ^Lacée 
quand vous voulez un repas rafraîchis­
sant. I-a soupe aux asperçes est 
Apéi'ialeraeztt exquise de cette façon. 
Mélangez 1 boite de soupe crème 
d’asperges condensée avec 1 boîte de 
lait. Placez ce mélange dans le réfri­
gérateur (jour qu'il refroidisse bien 
avant le repas — il faut environ 4 
heures pour que la soupe soit complète­
ment refroidie. Servez le mélange 
crémeux aux asperges dans des \xÂs 
froids. Parsemez le rlessras de persil ou 
^ie cresson de fontaine h-^chés. Cest 
exquis avec <les sandwichs aux eviés en

jtrsqu’à ce qo*»la acâeot presque com- | salade cw an fromage au pKncat 1

Quoi lui offrir ? Com- j QUESTIONS ET REPONSES

La TRICHINOISE. affection dé­
sagréable et très douloureuse, se

ment présenter le cadeau ? Com­
ment décorer la table ? Que pré­
parer pour le goûter " etc , etc.

La semaine prochaine, chère lec­
trice. je vous donnerai quelques 
conseils, je vous ferai des sugges­
tions pour votre "shower". Je 
vous offrirai un menu complet 
avec recettes pour votre goûter.

Au revoir, à la semaine prochai­
ne D’ici là, bonne chance et bon­
ne fin de semaine.

GEORGETTE.

Un "fond" pour 
les cocktails

ÀÜX ELECTEURS JEROMIENS
Le 12 juillet prochain vous serez appelés à vous 

choisir deux Commissaires d'écoles pour les trois an­
nées à venir.

Je viens vous offrir mes services pour la bonne 
administration de votre commission.

Voici une question qui devait 
nous être posée tôt ou Laid Si no­
tre Boite aux Questions était des­
tinée à etre un instrument de pro­
pagande quelconque, nous ne nous 
en serions nullement préoccupée.
Mais la politique de notre que3- 

! lionnaire est de répondre aux
questions honnêtement et de lais- j Leg fromages que vous venez de 

|ser les gens tirer leurs conclu- j mentionner sont de ^ produll3

j d'origine étrangère. Ils

merveilleuse du fromage cottage, 
mais or n'entend rien dire au sujet 
des fromages comme le Camem­
bert. le Limburger ou le Brie ou 
comme le Stilton, le Roquefort ou 
le Gorgonzola. Ces fromages ont- 
ils eux aussi une valeur alimen­
taire ou sont-ils simplement bons 
à flatter le goût ?

REPONSE :
I

sions
On

--------- ------- -------- „-----  — ont une
voudra bien constater ce- j va|eur aIimentaire fort apprécia­

. penda... q„«. .a . éponse à iâ quea- jj|e maj3 évidemment, ils sont as-
tion qui suit s'applique a la caté- : sez dispendieux. ^ fromaK>, oot.

j gorie de ceux qui boivent modé- ^ ^ notre fromaffe canadien 
| rément et non à ceux qui abusent ch„ddar à diver, ,Jegrés d.4ffe
jou boire [sont d'excellents produits et les
QUEST ON . j mejjjeurs marchés. I-e fromages

Je ne bois que très peu mais, j trava„,és manqtlenl certainement

J'ai été président et vice-président de l'union des 
employés de la Compagnie Rolland et ceux à qui j'ai 
eu affaire peuvent témoigner de mon dévouement et 
de ma sincérité.

Je m'engage à suivre une ligne de conduite que 
je considère la plus importante.

Je serai juste et prendrai en considération toute 
remarque qu'on voudra bien me faire en autant que 
cela se rapportera à la cause scolaire.

D'abord et avant tout... COOPERATION entre 
commissaires et professeurs. JUSTICE . . . pour tous. 
Pas de favoritisme ... Je veux que l'on soit en con­
fiance de part et d'autre . . .

Nos enfants seront les premiers à en bénéficier.
Je vous demande qu'une chose, rendez-vous au 

bureau de votation lundi le 12 juillet prochain et fai­
tes-moi confiance.

CLAUDE BEAULIEU, candidat

occasionnellement, je vais à des:
réceptions où les coquetels sont à 
l'ordre du jour, et je m'en ingur­
gite un ou deux. On m'a dit qu'a­
vant d'assister à ces sortes de ré­
ceptions il est bon de se faire un 
"fond" en mangeant un peu de 
façon à ce que la boisson n'ait 
aucun effet pernicieux D'ailleurs, 
je bois si peu qu'un simple verre 
me rend plus ou moins gris Quel­
le nourriture devrais-je prendre 
comme "fond” 7 
REPONSE :

Ce que vous appelez vous faire 
un "fond'' c'est d'absorbei la sorte

de valeur alimentaire.

Il semble exister une vieille 
tradition anglo-saxonne qui veut 
que l'on mange la viande par plai­
sir et les légumes par devoir. 
Georg - Bernard Shaw qui était un 
végétarien et qui a attribué sa 
longévité au fait qu'il s'é­
tait .soumis à ce régime alimen­
taire, n’aurait pu vivre aussi long­
temps s'il avait été obligé de se 
nourrir des légumes servis dans 
Certains foyers ou restaurants non 
végétariens.

d'alimenty qui sont de nature à
atténuer les effets de l'alcool. Les 
aliments gras sont les plus effec­
tifs C'est ce qui a donné iieu à
l'habrtude qu’ont quelques-uns d'a­
valer un peu d’huile d'olive avant 
d'aller à une réception où ils 

j sont susceptibles de boire plus 
qu'il ne faut.

Conforl pour les 
gourmets

QUESTION :
On entend parler de la valeur

QUESTION :

Au restaurant où je déjeune le 
midi, i! y a une affiche m'invitant 
à manger des légumes pour ma 
santé, mais tout ce qu’on me sert: 
carottes, fèves, betteraves, etc., 
ont tellement été crrits qu’ils sont 
sans goût, flasque et humides 

Je soupçonne que des légumes 
dans de telles conditions et traités 
de telle façon ne puissent être suf­
fisamment riches en vitamines ? 
Ai-je -~aison ?
REPONSE :

Oui.
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Saint-Jérôme, 5 juillet 1954
Depuis déjà quelques années, un grand nombre 

de mes concitoyens m'ont sollicité et m'ont demandé 
de briguer les suffrages à la Commission Scolaire de 
la Cité de Saint-Jérôme.

Je crois que le temps est venu où je dois céder à 
cette pression. J'ai acquis depuis ces dernières an­
nées une expérience que je pourrai mettre au service 
des jérômiens.

Je suis né en 1910, j'ai fait mes études au Collè­
ge Commercial de Saint-Jérôme. Je travaille a la Do­
minion Rubber Co. depuis 30 années et suis surveillant 
depuis 14 ans.

Je suis président régional de la Société des Arti­
sans, membre de plusieurs mouvements religieux et 
sociaux, et ceux qui me connaissent savent que |e suis 
d'un tempérament actif et dévoué. Je suis marié et 
père de cinq enfants dont quatre actuellement fré­
quentent les classes, c'est donc dire mes amis que je 
suis au courant des problèmes qu'un chef de famille 
a à résoudre pour l'instruction et l'éducation de ses 
enfants. Voilà une partie de ma biographie.

Si vous croyez, propriétaires de St-Jérôme. que je 
suis qualifié à ce poste, eh bien ! votez pour moi le 12 
juillet prochain, sinon, nous n'en resterons pas moins 
de bons amis.

Sincèrement vôtre,
PAUL-EMILE MATHE, candidat.
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p#rre»ul». prop., manufacturier 
offre l'occasion de fai- 

'•* S-f* ros metelas et meuble» rra- 
» a. «ux prix le* Plu* modique». —
SSÏ» *r.tulie - Ouy«'
;; Brlrrr S> J^roie. Tél. 4744.___

A I.OIIEH
, ..... de 12 * H sllué uU cen_tre£.re»u “*HrilltM.r A rue Labette,

garanti
(lnd.)

l'Ulre»
rat s*»1-

g adrr.sirr a 
(.Jérôme.

(XND »

Edifice :« étaxe». brique», cbauf-
,... j I huile comprenant un uia- 
, *4n iu premier étage, éUs*« »«* 
1# rieur» en jppartement%. Coin 
fammerrUI S’adreaaer à Hene Du- 
ajeuchel Ste-Agathe de» Mont*.

(iND.i

A VENDRE
Edifice t étage», brique», construit 
f* 1917. rhauffagr à l'huile. ’2W 
opartemrnl* meuble». frigidaire 
d»n* chacun S'adre«»er à René 
Dumourbrl Sle-Agathe de* Monta.

(IND. )

\ vendre
i S rot t age» I pleee». dru* rhatn- 
, îrf* s coucher, living-room, eui- 
i ,|ne. cave en ciment, système a 
. 4u chaude >'adre»»er a ISM et 
i demander >1 \ubin ou

(Ind »

ü(t t-'IOS EXCEPTION N ELU 
VOYEZ A VOTRE AVENIR 
Toit > monde mange de la 

creme glacée'
pouvez, avoir et effectuer votre 

•P franchise de creme glacee. "»er- 
xx» -.ou»-même . gro-s profit» as*u- 
Pas de recipient» A laver, pas de 
d'oeuvre, pas d'expérience nécra&al- 

•Jn millier de mots ne pourrait vous 
rr davantage Cest une belle occa 
ft ceci dépendra de vous. Cuplta! 

,r.t requis Pour une entrevue, écrivez 
Ken-Mar Co Ltd . rue Ste-t’athe-

■. Oue»t Montréal. P ()
« 23-1-8-151

A VENDRE
Maison. 2 logements. 3 piece». 

3ont 1 libre, terrain 7S x ’00. *1- 
jée Chemin du Cimetière Prix 

.3 000 S adresser n Lucien Cyr, 
Côte Dalhnu»le. St-Jérôme Tél. 
11».

f IND »

l'arrière 
profil nhl<- H 
p<-riiian<-nl4‘

Pour jeune homme ambi­
tieux - entre 25 et 38 ans - 
avec initiative, habileté pour 
ia vente et désireux «h* se 
créer une carrière intéres­
sante dans I’assurance-vle 
Contrat très avantageux. 
Cours de formation complet. 
Ecrivez pour rendez-vous & 
RAYMOND MAIiTKI., re­
présentant de ht Compagnie 
Sun Life du Canada. I.«**ag«* 
(Terrebonne) P.<1. ll-8t

TROUVEE
Montre df femme trouvée en f.*cr de lu 

Regent, rue CuAtonguuv S'lidrevnei .1 
tHII uu IWfM.

(1X1
!»

ON DEMANDE
Douze bons menuisier», finition, 

demandé» i>our travail » t.aehute 
Tarif de la ville Apprle/ lîî.lH, .* 
Sl-Jerome. âpre» g SO hr», p m .... 
named i dr ** OU hre» a m. 4 li.UU hrr» 
pm

(lxi

A VENDRE

Maison l ' 3 étage*, en blocs de 
riment, avec garage dans la cave, 
angar et écurie, grand terrain, 
•tuée Chemin du Cimetlere Prix 
qoo 00 S'adresser .» Lucien Cyr. 

( oie Dalhousle St-Jérôme. Tel 
U.Ct

• IND »

A V F. N I» R »
AUBAINE

Restaurant. épicerie. salle de 
lar.jr maison privée, hiver et etr. 
^rjite avec grand terrain, situe 

* »té «1 S'adresser Camp Cu««n, 
't-Canut. Tri Ste-Srhnla»tlque 
-*1 ** I t

(lxi

ATTENTION
.-ou» désirer un? couturière, tout 
de travail. adre*se*-voua par télé- 
1 MU.

.8-15-221

HOMMES DEMANDES
• 1 l*U. vn

’ S». ,rr*-.*.'.lte» quotidiennes le CW1«
•* réaltiatlon de vo» ambitions per- 

■-.*.;es .e tout pour le bien-être de 
jul vous sont cher» ? 511 non. nous 

■cve&j «oui aider Nou» disposons d*tine 
e * 1 .te pour un homme smbl 
ans.-ut de devenir Indépendant et 

“»nd prospéré Produit* rte la plus 
» qu- :te et de réputation Interna- 
-e p.. de déboursés (lro* revenus 
> début Crédit généreux aux per- 

responsable» Automobile ou es 
•:*■_-ft te nécessaire Entrainement aux 

de • Compagnie I. aspirant devra 
■ ' t* le 2• • SS ans Ne manque! pai
’* ocftv.'n, Ecrivez Immédiatement N

* R WUKIN1. Dé pt Q-S-IX t-V»
Mvntréal Qué

I1X»

POTINS ...
(Suite <!♦* la page 1) 

que jamais que toutes les honnê­
tes gens se rallient pour se dé­
barrasser d'un régime qui est né­
faste. non seulement aux unions 
ouvrières mais à la province de 
Québec toute entière

Dans l'avenir comme dans le 
passé, les ouvriers pourront trou­
ver d’excellents défenseurs dans 
le par fi libéral puisque l’on doit 
reconnaître que c'est à ce parti 
que sont dues toutes les réformes 
sociales qui ont été adoptées de­
des disses laborieuses, 
puis ?S ans pour améliorer le sort

Maurice Duplessis ne doit pas 
être étranger à ce nouveau mou­
vement de séparatisme.

COMMENTAIRES
MESQUINS

/îvec sa petitesse habituelle. 
Ma urn e Duplessis a comment 
les récentes nominations faites | 
par le gouvernement d’Ottawa; il . 
a déclaré que l’honorable juge 
Abbott a été nommé juge à la 
Cour Suprême du Canada ’à cause 
de ses idées centralisatrices”.

Maurice Duplessis qui prête 
toutes sortes de mobiles à ses 
adversaires, serait fort mal à l'ai­
se de dire quels étaient les mobi­
les qui l’ont incité à choisir cer­
tains juges provinciaux parmi les 
avocats dont le dossier comme 
membre du Barreau était loin 
d'être recommandable.

Dans ce domaine comme ail­
leurs. Maurice Duplessis voulait 
évidemment s’assurer des créatu­
res serviles.

CHRONIOUE . . .
(Suite de la page 1»

Le Confrère Percy R. BengOUgh 
qui a annoncé sa démission au pos­
te dé président du Congrès des 
Métiers et du Travail du Canada 
qui représente près de 600.000 
membres au pays a été élu délégué 
A perpétuité aux conventions de 
notre Fédération Provinciale.

A notre assemblée, une résolu­
tion a été adoptée à l’effet de pro­
tester contre les maisons de com­
me rte de St-Jérôme qui vendent 
des produits de Hong-Kong (Caout­
chouc i.

Nous croyons injustifiable que 
certains marchands de St-Jérôme 
achètent des produits comme ceux- 
là qui nuisent énormément à nos 
industries de St-Jérôme comme 
celles du Pays.

Nous avons l’intention d’agir en 
conséquence »*nvers ces marchands 
Jérômiens.

Le Tag-Day organisé par le îo- 
cal 144 Union Fédérale du Caout­
chouc a remporté un succès sans 
précédent en recueillant la magni­
fique somme de $926 86. incluant 
un montant rte $200.00 donné par 
la Commission scolaire de St-Jé- 
rôrne. Nous remercions sincère­
ment la population jérômienne d’a­
voir démontré une fois de plus sa 
coopération envers nos oeuvres so­
ciales.

Confrère R a y m o n d Pichette. 
commissaire d’école, délégué du lo­
cal 106 informa les délégués que 
dès septembre prochain l’unifor­
mité des livres existera dans nos 
écoles jérômienne» Les officiers 
<in Conseil ont été autorisés par 
les délégués à faire les démarches 
nécessaires pour obtenir ta gra­
tuité des livres

Du 17 au 21 juin dernier était 
tenue à St-Jérôme. à la Piste Bou- 
vrette la quatrième exposition an­
nuelle.

A cette occasion, le Conseil des 
Métiers et du Travail de St-Jé­
rôme de concert avec le Congrès 
des Métiers et du Travail du Ca­
nada avait un kiosque et présen­
tait au public visiteur fies produits 
fabriqués à St-Jérôme dans les usi­
nes où les employés sont membres 
du Congrès des Métiers et du Tra­
vail du Canada, à savoir : Domi­
nion Rubber, Regent Knitting. Na­
tional Heating et Rolland Paper.

I-rtî Conseil des Métiers et du 
Travail de St-Jérôme à cette occa­
sion a distribué plusieurs milliers 
d<* pamphlets du Congrès des Mé­
tiers et du Travail du Canada qui 
traitaient des activités de notre 
Congrès au sein de la société.

Kn ce qui a trait au referendum 
sur l’emprunt de $550,000.00 pour 
le pavage des rues, après de nom­
breuses discussions, les délégués 
de notre Conseil se sont prononcés 
en faveur du règlement, cependant, 
plusieurs délégués se sont élevés 
contre la procédure ; lo contre la 
tenue d une assemblée avant le re­
ferendum alors que si six électeurs- 
propriétaires ne demandent pas la 
votation, le règlement est automa­
tiquement adopté 2o contre le 
fait que cette assemblée serait te­
nue dans l’après-midi alors que la 

| {dupait des propriétaires-ouvriers 
I seraient à leur travail et par le 
I fait même dans l’impossibilité d’y 
assister.

Le président de notre Conseil, 
confrère Marcel Charbonneau, a 
fait une mise au point en infor­
mant les délégués qu’il leur don­
nait raison sur l’heure de l’assem­
blée qui serait tenue à l’Hôtel de 
Ville le 2 juillet, cette assemblée 
aurait pu être tenue aussi bien le 
soir, mais il a clairement expliqué 
que le Conseil Municipal actuel n’é­
tait nullement responsable de te­
nir une telle assemblée, puisque le 
gouvernement provincial lors de sa 
dernière session qui vient de s’a- 
joumer, a amendé la loi obligeant 
les corporations municipales à te­
nir une assemblée des électeurs- 
propriétaires avant un referendum.

CIRCULATION TRES...
(Suite de la page 1) 

fraction aux lumières à l’intersec­
tion Vaillancourt et Labellc et une 
trentaine d’autres billets ont été 
distribués durant la journée.

Partout, aux alentours de la mé­
tropole. ce ne fut qu’un embouteil­
lage complet et la circulation n’a­
vançait qu'à pas de tortue. De cet­
te circulation intense, i! faut dire 
que la grande partie provient de 
la route des Laurent ides et que 
Saint-Jérôme est un des centres 
où le problème se pose de la ma­
nière la plus aiguë.

Nos routes Provinciales 
sont du Vieux temps

Pour celui qui a quelque peu 
voyagé, il est facile d’en conclure 
que le toit n’est nullement impu­
table aux municipalités, la lacu­
ne provient du fait que nos routes 
aboutant au grand centre qu’est 
Montréal sont inaptes et insuf­
fisantes pour le nombre d’auto­
mobilistes qui y circulent. Plu­
sieurs réseaux ont encore la mê­
me largeur qu'au temps des bug­
gies et la seule différence, c'est

qu'on y a appliqué un revêtement 
d'asphalte. Il faudrait, comme l’on 
voit autour de Toronto, de Dé­
troit, Chicago. New York et au­
tres grands centres, des routes qui 
répondent aux besoins du jour et 
c'est le cas de dire que sur ce 
point, notre province est loin en 
arrière de ce qui existe dans l’On­
tario et ailleurs.

Il ne s’agit plus de discussion.-, 
et de promesses, mais bien d'ac­
tions et de construction. Si l’on 
répond qu’il faudrait des millions 
pour construire ces toutes, l'on 
se demande d'où provient-il qu'en 
Ontario par exemple, on trouve ces 
millions avec une taxation beau­
coup moins élevés à tous points 
de vue. surtout sur l'automobilis­
te. la gasoline, etc.

STATIONNEMENT : 
une énigme pour ia Cité
La question de la circulation 

est souvent à l'ordre du jour au 
Conseil municipal et de ce temps- 
ci. requête sur requête sont dé­
posées. soit pour demander de pro­
hiber le stationnement ou de le li­
miter en certains endroits, et prin­
cipalement sur la rue Libelle, la­
quelle est trop étroite.

Actuellement l’on étudie l'op­
portunité de prohiber le station­
nement sur un côté de la rue. de 
l’avenue Godmer jusqu’à l’avenue 
Xante!, où il n’existe encore au­
cune restriction, et de limiter tel 
stationnement à 60 minutes sur 
le côté opposé.. En réalité, i! est 
presqu'incompréhensible que jus­
qu'à date, l'on ait toléré le station­
nement de chaque côté d’une rue 
qui a à peine 30 pieds de largeur. 
Les autorités municipales sont 
louables de vouloir agir et le plus 
tôt sera le mieux, tant à l'avan­
tage du commerce local durant la 
semaine que pour la circulation 
touristique en fin de semaine.

SUCCES DE...
(Suite de la page 1) 

patents jérômiens pour faire la 
part des loisirs et la part des 
études, au foyer, sans oublier la 
part nécessaire à un sommeil ré­
parateur.

Nous croyons aussi que les pa­
rents comprendront facilement que 
les études ne sont pas terminées 
après la Pe année et que nom­
breux seront les étudiants qui fe­
ront leur inscription en 10e année. 
C’est le plus bel héritage que nous 
puissions donner à nos enfants 
Laissons-!es le plus longtemps 
possible sous la direction de ceux 
qui feront d’eux de meilleurs en­
fants des chrétiens plus con­
vaincus et des citoyens plus exem­
plaires Ils sont justement à l’âge 
où ils ont le plus besoin d'être 
orientés afin de se servir à bon 
escient de l’instruction qu’on leur 
a donnée. C’est une arme en­
tre leurs mains. Puissent-ils sa-

CO N SI DERATIONS SUR . . .
(Suite de la première page|

Cete correction apportée à notre manière de considérer ta vie 
produira l'excellent résultat de nous réconcilier avec certaines évo­
lutions nécessaires et inévitables, que nos fétichistes du passé com­
battent au détriment du progrès canadien-français. souvent au milieu
des contradictions les plus absurdes.

* * •

Ces considérations évoquent en mon esprit le livre remarquable­
ment instructif que l'économiste Maurice Lamontagne vient de 
publier aux Presses Universitaires Laval : "Le fédéralisme cana­
dien."

Après avoir écrit objectivemtnt l'histoire économique, sociale 
et politique de la Confédération canadienne, comme personne encore 
ne l'avait relatée, M. Lamontagne dit ceci: "A partir de 1910. le 
fédéralisme canadien s'est redéfini, en fonction des problèmes créés 
par /'industrialisation et par la situation internationale. Jl fallut 
d'ailleurs une grave dépression et un conflit mondial pour provoquer 
cette nouvelle formulation. — La province de Québec, dans l'ensem­
ble, n'a pas accepté l'orientation nouvelle. — Croyant rester fidèle à 
l'esprit origineI de la Confédération, elle est demeurée attachée à la 
conception du fédéralisme élaborée entre les deux guerres, die re­
fuse le nouveau fédéralisme..-”

Un peu plus loin, l'auteur ajoute: La nouvelle orientation de 
la fédération canadienne est pourtant justifiée objectivement et elle 
semble inévitable .. . La province de Québec, en cherchant à ramener 
le fédéralisme canadien à ce qu'il était avant 1940, livre un lutte 
déjà perdue qui l'empèche de saisir les véritables alternatives qui 
s'offrent à elle".

♦ * »
Je crains fort que M. Lamontagne n'ait raison. Je crains aussi 

que les neuf provinces canadiennes sans gouvernement ni journaux 
séparatiste n'aient raison contre la province habitée par un peuple 
tout aussi intelligent, mais gavé de propagande séparatiste depuis 
quelques annnées.

Malgré l'interprétation enfantine et tendancieuse que nos jour­
naux séparatistes font de la moindre réserve formulée par l'une ou 
l’autre des neuf provinces collaboratrices, il reste évident que ces pro­
vinces ne regrettent pas encore leur essai loyal de la politique fiscale 
proposée par Ottawa.

Et cette constatation est d’autant plus impressionnante qu’une 
démagogie séparatiste violente comme celle qui agite en ce moment 
notre province devrait trouver facilement dans chacune des opposi­
tions parlementaires de ces neuf provinces au moins quelques cham­
pions pour la faire valoir Or. cela ne s’est pas produit, parce 
que même les plus provincialistes. dans ces provinces collaboratrices, 
trouvent intéressante et intelligente l'expérience proposée par Otta­
wa. quittes à modifier l’entente, selon la dictée de l'expérience. lors­
que le temps sera venu de la renouveler.

• • •

Autant la province non-collaboratrice s'agite et. se trouble, au­
tant les provinces collaboratrices vivent dans le calme et font servir 
toutes leurs énergies en même temps que l'argent des subsides fëdé- 
laux — à perfectionner leurs services.

Dans vingt-cinq ans, le gouvernement Duplessis et quelques au- 
très semblables ayant peut-être complété leur oeuvre isolationiste, 
nos enfants comprendront plus facilement que nous pourquoi le peu­
ple du Québec est plus pauvre, moins organisé, plus enclin à la mau­
vaise (humeur ql|e ceux des neuf autres provinces.

À ce moment-là, ce ne sera plus une minorité, mais une majorité, 
peut-être même la totalité des Canadiens français qui comprendront 
la nécessité d’évoluer avec le monde vivant.

Mais il sera, tard, — et l’avance de nos compétiteurs sur nous 
sera considérable, en conséquence de notre manque de prévoyance.

Le dilemme du Québec, en ce moment, est donc celui-ci : que 
gagnerais-je à évoluer ? que gagnerajs-je à ne pas évoluer ?

Eugène L'HEUREUX

I. O T S A V K X l> It K
Il me rncorr qnclqur* braux t#*rr:ilnH à vendre (Iiiiih

U première neetion de la CMté-lardln À 5 minute* de mil relie 
^ la future |>KHne municipale. Quelquen-un* de ren lots *ont 
Pourvu* d»** se r vire* d'aqtiediic. d'égout*, d'eleet rlelté et de 
Wphone. Mon développement est approuvé par la société < m 
fr»lo d'Hypothèque*, l'audition* avantageuse* à q«i
P^U à l*àilr eette année ou l’an prochain. S’ndre**er : ROSAI­
RE IHXIIOV, FONDER IK ROTI ION. Tél. 3767 on 3016. ^ I

llnd. »JEROM!..

AUBAINES
Les Immeubles 

Laurenliens Enrg.
Frs Pelletier, prop

Membre de lit /{ourse d /m- 
meuble de Montreal

Mainon ,1e pièrri, grange, écurie, jiouluUler. terrain lait ' 
10(1. situé,* route asphalte. I mille ,le '"'T .IhlîOMl I ri\ 
*6,000.

Auberge, 10 chanibren meublée*». 
,tar,s,.. cuisine, chauffage rentrai, 
tuée comté ,1e Terr,'bonne, quota 
V.'H.IMM»

grill, taverne, salle »lf* 
10 acres ,le terrain, si­
de bière. S.Y.-idll. Prix :

Maison 7 pièce
ino. situé,- ,\»
balance S7.M)

avec bain, const ruction tods, terrain 
Italian,I I’rlv : SX.IWlll fomptant I 

par *l\ moi*.
maison 6 pièce*, grange, 

tôt»» John. U? mille**
• •Cil

ST
ferine 16 arpent* en culture,
.’*• poulailler, hangar, située
4KROMK.

J"erme, 20 arpents en culture, 60 en bols, située ning 
hauteur*. .U, mille* de ST .IF. ROM F., une vnehe. un chexai 
J* 'eau, 15 poules, instrument* aratoire*, eau 
Hrrtf1clté, téléphone, prix : $4.000.

des

eUELOOES LIGNES

PAS DE 
M Ml EUE i

Ql E FAI II E ? 
VOM I :

/—Si ros voisins ont la 
lumière alors que rous en 
manquez, il est probable 
que votre propre filerie est 
à blâmer. Dans ce cas —

2—Ouvre: l'interrupteur 
qênéral et examinez les fu­
sibles. L'un cf eux est-il brû­
le, cherchez-en la cause. 
Peut-être aviez-vous bran­
ché trop d'appareils sur le 
même circuit, ou bien l'un 
de ces appareils ou son cor­
don est-il défectueux. Il se 
peut aussi qu'il y ait court- 
circuit dans votre filerie. 
I)e toute façon le fusible 
fondu vous avertit d'an dé­
faut à cor riper.

:l—Si la lumière manque 
egalement citez ros voisins 
durant un orage ou une 
tempête de vent, il esl alors 
presque certain que la ligne 
de la Compagnie est en 
panne. Si après quelques 
instants d'attente le cou­
rant n’est pas rétabli, aver­
tisse: le bureau local de la 
( 'nmpagnic.

1—,S’i la panne arrive par 
temps clair et calme, peut- 
être la Compagnie a-t-elle 
ouvert la ligne pour y tra­
vailler. une voiture a-t-elle 
frappé un poteau ou bien 
quelqu'un a-t-il abattu un 
arbre sur les lignes. St le 
courant tarde à se rétablir 
avertissez le bureau local 
de la Compagnie.

Le meilleur moyen d nt- 
der n rétablir le courant, 
c’est de communiquer di­
rectement avec la Compa­
gnie.

voir l’en servir toujours. 

CANADA
PROVINCE DE QUEBEC 
DISTRICT DE TERREBONNE 
No 23587

COUR SUPERIEURE
DAME LAURE THEORET. veuve 
de J ALFRED ROGER, des cité 
et district de Montréal.

demanderesse.
-vs-

EUCL.DE ROGER, inspecteur, 874 
Chemin Oka. à Saint-Eustache. 
district de Terrebonne.

défendeur-saisi.
-et-

i GERARD ROGER, journalier. 60 
boulevard J a r r y , Saint-Martin, 

i comté de Laval. DAME LAURET- 
TE ROGER A ALBERT ST­

! LOUIS. 78 rue Xavier. Sudbury. 
Ontario. ARMAND ROGER. 130 
North-Marion. North Towawata, 

i New York,
défendeurs.

-et-
BANQUE CANADIENNE-NATIO- 
NALE. LA CAISSE POPULAIRE 
DE SAINT-EUSTACHE et ME 
J.-P. CHAURETTE.

tiers-saisi.

Il est ordonné aux defendeurs 
GERARD ROGER. LAURETTE 
ROGER. ALBERT ST-LOUIS. 
ARMAND ROGER, de comparaî­
tre dans le mois.

Saint-Jérôme, ce 29ième jour de 
juin. 1954.

J.-C. MARCHAND. 
Protonotaire C. S. T.

(8-15)
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^Vchç£D’uoe toveur tout* 
nouvelle, cette pétillonte 
et délicieuve bière 
possède un goût fin 
et exquis qui 
flotte le palais.

Goûtez dès aujourd’hui la bière de riz CROWN & ANCHOR. 
Si vous aimez une bière légère, vous direts 
"C’esf MA bièreI"

Lo Uéro é. rit CBOWH U AMCHOt <■> *01*0*4

A TRAVERS . . .
(Suite de la page 1) 

vêtir les autres membres de la 
famille. Parce qu'ils ont le défaut 
d’être pauvres ou presque, ils de­
vront sacrifier un avenir brillant 
qui s’ouvrait devant eux. Ils ont 
du marcher sur leurs désirs les 
plus chers, leurs ambitions les plus 
légitimes. Les parents, la tristes­
se et le regret dans l'âme, ont dû 
devenir le partage de leurs en­
fants. Ils l’ont fait par nécessité, 
les circonstances les y ont forcés. 
Ne pourrait-on pas trouver une 
solution à ce grave problème ? . . .

NE FAITES PAS VOTRE 
PROPRE DIAGNOSTIC

Un diagnostic amateur d’une

maladie de coeur peut causer 
beaucoup de tort■ Des adultes, 
croyant qu'ils sont cardiaques, 
passeront des années à se douil- 
leter ou à s'inquiéter. Des pa­
rents. convaincus que leur enfant 
a le coeur faible, empêcheront cet 
enfant de mener une vie normale. 
D'autre part si l'on néglige de 
faire examiner par un médecin cet
qui semble être des symptômes 
superficiels de maladie de coeur, 
on risque d'établir à demeure cet­
te maladie. Qu'on laisse le méde­
cin décider de l’état du coeur.., 
c’est lui qui a la compétence pour 
ce faire.

Tél. : Bureau 3S0I Tél. : Rés. 4237

LOUIS NICOLAS
Architecte

Bureau : 298 RUE LABELLE — Suite 5 
Résidence :420. MELAXÇON, ST-JEROME, Qué.

Le jour : 4515
---------------------------- ,
Le soir : 6256 j

GONTRAN LATOUR
230, RUE ST-GEORGES,

Courtier en assurances générales
SAINT-JEROME

LEGAULT & LEGAULT
AVOCATS et PROCUREURS

Fernand LEGAULT, C.*. 
295 Rue MAIN — LA CHUTE

Goj Lefault. B.A.. LL.B.. 10 ouest rue St-Jaeque*. Montreal Tél : MA SSM

L. L. Legault. C.K
Tél. 60 —

GIBEAULT & GELINAS
AVOCATS

G.it.n Gibt.ult. C.K. Faut Ctlln.i. B.A. U.L. L.S.F.

Tél. 60 SAJNTE-AGATHE-DES-MONTS S, rue Préfontalnr

LOUIS MIGNAULT
ARPENTEUR - GEOMETRE

5SS, AVENUE PARENT. — TEL : S866 — SAINT-JEROME

J.-M. X'ermette. B.A.. LL. L. Gérard Yermette. B.A.. LL. L.
Kêsldenci* : ST-JAWIER Tel. : TAIbot S-73.V» Comté dr Terrebonne

Vermette & Vermette
NOTAIRES — COMMISSAIRES

rue St-Denis «entre Beaubien et St-Zotlque-
TEL. CK. 8061 ou CR. 296.»

TEL :3412 VIE. FEU. VOL. AUTOMOBILE. ETC

BELANGER & VIAU
Assurances générales

COIN ST-GEORGES ET LATOUF., SAINT-JEROME

6

i’Oiirunt«\

H. J. O’CONNELL
Limited

TRAVAUX D'EXCAVATION 
CONSTRUCTION DE ROUTES 
PAVAGE DE TOUTES SORTES 
VENTE DE GRAVIER

Nos ingénieurs sont en mesure de résoudre 
les problèmes relatifs à l'exécution de travaux 

de toutes envergures.

Tel. Sîe-Thérèse 4135 
Bureau : Ste-Thérèse. Côîe Nord

304-A. fue St Georges Tél. 4712 St-Jérôme

Robillard, Jette, Baudouin
5. rue Castonguay

ARCHITECTES

SAINT-JEROME
Tél. 3414

Signalez 3961

Bois - Charbon - Huile à chauffage

CAMILLE GOHIER
•TS.'L rue I,abolie 

St-»Iérôino

Armand Parent
A. P. A.

Comptable-Vérificateur Autorisé de la Commission 
Municipale de Québec 

Classa "A”

Bureau : 244 Avenue Parent 
Rés 389, boulevard Melançon

Tél :3671 — Rés. 3692 SAINT-JEROME, Qué.
♦♦♦♦<

♦
«
»
»
♦

Nouvelle adresse !

Lorenzo Oubreuii
Tél. 3377 St-Antoine des Laurentides ||

Représentant des machines agricoles ”MASSE Y-HARRIS” 
Accessoires de fermes et appareils électriques “BEATTY”

— Vente et service —
Transport général

Matériaux dr conHtructicn
CHARBON — Peintures "CHATEAU é

O» ♦<

BEURRE ET CREME GLACEE
• Produit de haute qua­

lité.
• Encourageons les nôtres.
• Surveillez nus annonces.

Atbanase COMTOIS, prop 
TERREBONNE. P.Q.

Crémerie de 
Terrebonne

Tèl : 603 R 3 - I
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Le grand tournoi de lutte par équipe se continuera lundi soir à l’arena
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A 8:15 Hres P.MLUNDI LE 19 JUILLET

DE L'EXPOSITION ST-JEROMELES ESTRADES DU TERRAINDANS

00 EN PRIX - 20 TOURS DE $50.00 POUR $1.50

rmvimiii MtVIfSAl mMOKII.Il*rix <l« f l><(.KATIN
50 gallons d'essence 
10 graissages 
Assurances Feu et Vol 

License

EN PL
BILLETS EN VENTE LE SOIR 

MEME A L'ENTREE
EN CAS DE PLUIE.

REMISE AÜ LENDEMAIN SOIP

Quoi de ptur- rafraîchissant qu’un 
grand verre de ccuc bière riche et 

moelleuse, savoureuse comme pas une! 
Rien d’ctonnanl qu’au Canada 

la grande majorité des amateurs de 
bière disent “une Mol pour moi!”

Les amateurs de lutte goûteront 
à une soirée de lutte encore plus 
fertile en émotions que celle de 
cette semaine, lundi prochain à 
l'arena de St-Jérôme à en juger 
par l'ardeur qu'ont déployée les six 
concurrents du tournoi des 3 con­
tre 3 pour décider du championnat 
des trophées "ST-JEROME''. Le» 
rudes Roy Pirate Leboeuf, Mauri­
ce Vaehon et Gérard Dugas en­
tendent y mettre encore plus de 
pression contre leurs rivaux poul­
ies faire tomber rapidement hors 
de l'élimination. Il est évident que 
les trois Lortie, Bob, Ray et André, 
devront s'affirmer avec plus de 
volonté de réussir s'ils ne veulent 
pas devenir de faciles victimes.

Le promoteur Sylvio Samson en 
instituant cette importante élimi­
nation avait prévu une chaude con­
testation entre ces deux formida­
bles trios et il se dit très satis­
fait du début assurant que les au­
tres combats ne sauraient man­
quer d'intéresser tous les amateurs 
de lutte friands de soirée mouve­
mentée. Avec des gladiateurs de 
calibre de Leboeuf, Vaehon et Du­
gas il faut s'attendre aux incidents 
les plus imprévus et contre les 
trois populaires Lortie. Bob, Ray. 
et André, l'action passera rapide­
ment à son plus haut degré.

Comme on le sait, la première 
équipe qui aura conquis deux vic­
toires de l'élimination recevra les 
trophées et c'est peu dire que les 
concurrents feront appel à toutes 
leurs ressources pour se vaincre.

Le premier résultat a favorisé 
le trio Dan Walker, Maurice Va- 
chon et Gérard Dugas et les ama­

teurs de lutte savent de quelle ma- | 
nière ils ont triomphé. L'arbitra I 
Buck Jones a été hué par la foule j 
pour avoir concédé la dernière chu-1 
te à l'équipe la plus rusée de nos | 
arènes de lutte. Les trois frères 
Lortie n’ont pas prisé cette dé­
cision de l'arbitre et l'on peut s'at­
tendre au pire la semaine prochai­
ne si le promoteur Samson persis- i 
te à envoyer de nouveau Buck Jo- i 
nés comme arbitre. Cette rencon- j 
tre finale entre ces deux équipes j 
a soulevé L'assistance a un tel 
point que les amateurs de lutte 
ont bien failli faire un méchant 

•t. ti au trio Walker. Vaehon et 
Dugas qui aurait pu dégénérer en 
bagarre générale. Une pluie de pro­
jectiles ont été lancés en direc­
tion de ce vilain trio qui ont rem­
porté les honneurs de cette pre­
mière rencontre du tournoi par 
ëouipe.

Les perdants n'er. continueront
pas moins de faire mieux lundi 
soir prochain en se promettant vie 
redoubler d’ardeur au match.

Les deux frères russes à forte 
barbe. Igor et Boris Ks trnikof f 
viennent de prendre engagement j 
avec le promoteur Samson et ils 
seront à l'arena lundi soir prc- j 
chain. Boris Kalmikoff fera face 
à Marcel Ouimet cependant que j 
Igor Kalmikoff s'attaquera à Vie- j 
tor Delamarre. "Jumping" Joei 
White aura à combattre contre 
Jean-Paul Dufresne au début Voi­
là une carte de lutte pouvant plai­
re à une multitude de sportifs qui 
devraient envahir les gradins de 
l'arena de St-Jérôme lundi pro­
chain le 12 juillet.

POTINS S 
JUVENILES g

Nous n’avons pas été chanceux 
encore cette année, pour l’ouvertu­
re de notre terrain de jeux. Je ne 
sais quel sort s’attache à nous, 
car. pour une deuxième année con­
sécutive nous sommes accueillis 
par une pluie persistante. Quelques 
petits bouts d'hommes courageux 
cependant, trempés jusqu'aux es 
étaient tout fiers de venir donner 
leur nom. Les moniteurs en ont 
profité, eux. pour s'établir. Un 
vrai "château” les attendait, sur 
le terrain de la Dominion. Natu­
rellement il y avait quelques a­
méliorations à apporter, mais avec 
le temps ça viendra... Merci au 
Constable Gérard Lebeau çi'avoir 
réussi une si agréable trouvaille!!

Les nouvelles sont plutôt ra­
res cette semaine, au sujet du ter­
rain de jeux. Vendredi prochain, 
cependant, soyez assurés chers lec­
teurs, que vous pourrez lire beau­
coup de choses intéressante» dan» 
nos potins.

J'espère que vous serez des nô­
tres!! En attendant, ne craignez 
pas d’envoyer vos petits gai» chez 
nous. Us v trouveront sûrement

UN PROGRAMME DE VAUDEVILLE A NE PAS MANQUER
DIMANCHE SOIR PROCHAIN

matière à amusement. Les gars de 
la "Petite Ligue de Baseball" sont 
spécialement invités. La direction 
du Club Juvénile de la Police s'est 
fait un point d'honneur de nous 
doter d’un équipement complet de 
la "Petite Ligue". Tout en goûtant 
leurs vacances, ces jeunes pour­
ront ainsi pratiquer leur coup de 
bâton, etc. pour améliorer le cali-J 
bre du jeu au stade de la rue Me- j 
lançon. Les autres aussi sont bien- j 
venus. Le terrain est capable d’ac­
commoder au moins cent petits 
gars.

Pour le "Police Juvénile", la se 
maine se termine assez bien. Sui 
trois rencontres, nous avons réus­
si à en gagner deux. Après avoir 
blanchi le Kin-Bleus par 5 à 0 
mercredi, le Kin-Reds. grâce à la 
merveilleuse performance de John­
ny Bélisle. nous infligea un cui­
sante défaite de 10 à 3 vendredi 
soir, pour prendre la première po- . 
sition. ex-aequo avec le Police Ju­
vénile. Samedi après-midi, le Kin- J 
Bleus subissait sa deuxième dé- ; 
faite consécutive à nos dépens au I 
compte de 15 à 5. Le jeu a cepen­

dant ralenti de notre côté. Y van 
Millette. Fernand Aubin et Killer 
Lapointe, sont toujours à leur 
meilleur, mais les gros frappeurs 
s'assoient un peu trop sur leurs 
lauriers... Je suppose qu'avec une 
bonne pratique sur le terrain rie 
jeux, ils pourront reprendre leur 
condition de jadis... sinon, la pre­
mière position ne nous restera pas 
longtemps!!!

A la semaine prochaine donc, 
chers lecteurs.
MAURICE DICA1KK.
Moniteur en Chef du Terrain de 
jeux "La Dominion", et gérant du 
"Police Juvénile".

ATTENTION
• Bains • Toilettes
• Eviers
• Réservoirs eau chaude

Les plus bas prix à la

F«»ri*oiiin*ri«‘

.39. St-Georges - Tel. 39(13
i Ind. )

Par GASTON LAPORTE
Ne manquez pus de voir le pro­

gramme de variété qui prendra 
l'affiche de l'arena dimanche soir 
prochain. C'est un spectacle qui 
saura satisfaire les plus capricieux 
en fait de chants, musiques, dan­
ses. etc. L'impressario Camille La­
çasse encouragé par les assistan­
ces toujours plus grandes présen­
tera dimanche à l'arena de St- 
Jérôme un autre spectacle de va­
riété avec les plus grands artistes 
de la scène de la radio et de la 
télévision. Ce sera un programme 
à tout rompre qui saura sûrement 
vous égayer et vous surprendre. 
Le grand comédien Wildor agira 
encore comme maître de cérémo­
nie et il aura la tâche de présen­
ter tous les numéros inscrits au 
programme en plus de venir vous 

j faire rire aux larmes par ses bon­

nes blagues et quelques sketchs 
amusants.

Au nombre des numéros qui 
figureront au programme de di­
manche. signalons les frères Da- 
laire qui ont pris part au program­
me marathon "telethon" dernière­
ment et que vous avez certaine­
ment vus à l'oeuvre C'est un trio 
d'acrobates comiques qui saura at­
tirer votre attention.

Le duo Giguère aura vite con­
quis l'auditoire lorsqu'il fera son 
apparition sur la scène locale dans 
un numéro de danse acrobatique.

Voici maintenant les autres per­
sonnages qui prendront part au 

! spectacle de dimanche.
DOLORES Coriieil. une ravis- 

i santé chanteuse de genre.
JACKIE, accordéoniste qui est 

' reconnu comme le roi de l'aceor- 
dëon.

SLIM WILLIAM, dans »n mimé.
ro qui est toujours goûté des J-?
tours de chansons Western.....

The Great Rudy, magicit, d. 
grande personifulité

Gérard Gagnon, danseur à , 
quettes.

SHIRLEY LANE, acrobate 
Plusieurs autres numéros . 

plèteront le programme, c'est à 
spectacle de premier choix f. • ,[ 
ne faut pas manquer de voi: ,j . 
manche à l'arena de st-JénV 
Vous serez donc des nôtres : , ■ 
encourager et applaudir tou- ,. , 
artistes de grands talents 

C est Un spectacle pour j. 
et vieux qui est à la portée de t - 
tes les bourses

Admission Adult. » 75c . -,
Enfants : 25c.
En foule dimanche à l'arcu -, 

St-Jérôme.

Première apparition des Lutteurs russes "Kalmikoff"
lundi soir prochain

PRENEZ 
le VOLANT• • •

l Le coin de nos lecteurs

LETTRE OUVERTE 
En avant électeurs 
à votre devoir . ..

Nos journaux locaux ont annon­
cé l'appel nominal à la Commission 
scolaire de notre Cité pour le 5 
juillet. Cet appel a-t-il eu lieu?... 
Si oui. le 12. dans 3 jours .suivra 
la votation.

IA VICTORIA. SÉRIE "CRESTUNE"

ESSAYEZ
lr

À VANT DE FIXER VOTRE CHOIX

C'est votre vendeur Ford qui vous y invite. Il vous convie à 
faire l’essai d'une Ford V-8 et à la comparer avec toute autre 
voiture de sa catégorie. Il est prêt à parier que la performance 
de la Ford sera pour vous une révélation. Sa confiance iné­
branlable est basée sur la pijjssance du moteur V-8 de cette 
voiture — fruit de l’expérience du plus grand manufacturier 
ie moteurs V-8 au Canada.
11 est convaincu que vous serez émerveillé par la stabilité et 
la tenue de route de la Ford — qualités que, probablement, 
vous pensiez ne pouvoir trouver que dans des voitures d’un 
prix beaucoup plus élevé.
Il est certain de votre enthousiasme lorsque vous constaterez 
que la transmission Fnrdomatic est la plus souple, la plus 
silencieuse et réellement la meilleure de toutes les transmis­
sions automatiques ... et que les dispositifs automatiques de 
la Ford — la servo-direction Master-Guide, les servo-freins, le 
siège et les glaces commandés électriquement — dispensent 
pratiquement le conducteur de tout effort.
Il ne doute pas un instant que, lors.pie vous aurez considéré 
tous ces avantages, vous reconnaîtrez que la Ford est la voi­
ture la plus avantageuse au Canaria. Une Ford vous attend 
chez votre vendeur ... Allez sans tarder en faire

ELLE VAUT PLUS a L'ACHAT... ET VAUT PLUS A LA REVENTE!
(Ce*tminj des dispositifs et des feetsotirs ilfuilr/i ou mentionnés sont standard 
dsni Quelques modèles et foruétmtt/s moyennant supplement deni d autres.i

LE VENDEUR AUTORISÉ FORD VOUS INVITE À ESSAYER LA FORD SUR IA ROUTE

SIMARD ATI
MONTEE MONTIGNY Tél. 3583

Ii\C.
ST-JEROME

LES MEILLEURES AUTOS D'OCCASION PORTENT L'EMBLÈME - VOYEZ UN VENDEUR FORD

En temps d’élection, chaque con­
tribuable a le strict droit et devoir 
de se renseigner, de s’éclairer, de 
se former une opinion droite, jus­
te. donc catholique. Où et com­
ment ? . . En observant nos re­
présentants au travail, en pesant 
à la lumière divine les oeuvres 
qu'ils ont accomplies. On juge i'ar- 
bre à ses fruits.

Parmi nos hommes publics, je 
crois sincèrement qu'il y a actuel­
lement des hommes d'une certaine 
valeur réelle. Tous possèdent-ils 
la pleine valeur désirable ? . . . En 
régime démocratique, c'est du de­
voir du peuple et de chaque contri­
buable d'y répondre en investis­
sant du pouvoir des catholiques 
convaincus, des hommes de volon­
té au service du bien.

Le saint pape Pie X disait que 
le grand mal dont souffre cette 
génération c'est "l'oubli de Dieu". 
L'homme doit faire retourner à 
Dieu, TOUT ce qu'il a reçu de Lui. 
Toi. humble mais chrétien et in­
telligent candidat, le Maître t'ap­
pelle. Il t'a comblé de talents, par 
le fait même, si tu n'es pas aveu­
glé par l'orgueil. II te demande­
ra compte de ces talents. Tu n'as 
pas le droit de rester inactif. In­
cline-toi devant l'ordre du divin 
Général, tiens le flambeau bien 
droit, ne le laisse pas glisser ou 
s'éteindre sous le souffle de Sa­
tan.

Le 18 juin, son Eminence le Cat- 
dinal du chapelet, dons rappelait 
"Nous sommes tous des soldats, 
sous l'étendard du Roi des rois 
qui sera toujours triomphant". Les 
bons soldats ont-il la faculté de 
jouer avec leur arme ou doivent- 
ils s'en servir habilement pour con­
tribuer à la victoire ?

Je n'arbore aucune couleur poli­
tique. mais je place à l'honneur le 
blanc eucharistique, le beti marial 
et le jaune papal A mon avis 
un candidat qui a une haute con­
sidération pour ces trois symboles, 
peut et doit avancer et triompher 
La Vierge très prudente-, la Mère 
du Bon Conseil, l'accompagne et le 
guidera dans l'accomplissement di­
ses difficiles missions. S'il essuie 
des échecs ici-bas. In Reine des 
confesseurs assurera son succès 
éternel et couronnera ses efforts.

Notre bien-aimé Cardinal déplo­
re que la médiocrité nous earac- 
térisc. Souhaitons et méritons de 
meilleures constatations Durant 
les élections, que notre dignité se 
révèle Observons les lois de la 
charité chrétienne tout en ne nous

Les nouveaux venus dans l'arênc locale ne manquent pas depuis le commencement de la saison et 
le promoteur Sylvio Samson vous présentera lundi soir le 12 juillet deux lutteurs russes à forte barbe. 
Igor et Boris Kalmikoff. Le premier affrontera Victor Delamarre tandis que Boris Kalmikoff en viendra 
aux prises contre le populaire Marcel Ouimet.

dérobant pas au devoir du vote. 
(L'Evangile du Thème dim. après 
la Pentecôte du 11 juillet s<- pré­
sente à point).

Si on a constaté des déficiences 
chez ceux qui briguent les suffra­
ges. pardonnons-leur, mais impo­
sons une rénovation salutaire. 
Respect à tout chef de famille. 
Chez qui la profonde foi brille ; 
Si quelqu'un lui cause une

injustice.
Armée du Christ, entre en lice 

"Une ignorance religieuse ef­
froyable justifie toutes les turpi­
tudes morales, a dit son Eminence 
le Cardinal Léger dimanche, et 
quand nos chefs civils s'inclineront 
devant Dieu et les directives de l'E­
glise. le peuple marchera dans la 
paix et la prospérité”.

i Vers les Sommets). 
N B L'Avenir du Nord ne

prend aucune responsabilité des 
lettres publiées sous rotto rubrique 
Tous les lecteurs peuvent prendre 
part à cette colonne mais doivent 
signer leurs noms

Tous les sujets peuvent être dis­
cutés et nous nous ferons un plai­
sir de reproduire fidèlement les 
lettres qui nous parviendront â cet­
te fin.

Prochaines parties du Club de Baseball
St-Jérôme

JEUDI. 8 JUILLET : LACHUTE A ST-JEROME à 8.00 bres.
DIMANCHE. 11 JUILLET : ST-JEROME A JOLIETTE. à 2 00 hitl 
DIMANCHE. 11 JUILLET : JOLIETTE A ST-JEROME. à 8 00 bre» 
MARDI. 13 JUILLET: ST-JEROME A SOREL. â 8.00 hres.
JEUDI. 15 JUILLET : SOREL A ST-JEROME, a 8 00 hres»
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LES SPORTS
Les Cardinaux au bâton

(par Gaston Laporte)

mm

>udi. 0 iuillot 1954

les cards perdent du terrain dans le classement
u club (le baseball St-Jérôme 
‘ „té au cours de

‘ 3 victoires et subi deux
retomber en quatriè-rfiers Pollr 

place .lu classement. Les Cards
“ triomphé h deux reprises des 

,|C Sorel remportant mardi 
j 1"par « à I au stade de la rue 
tfinco» et triomphant à nou- 

jeaili soir dernier a Sorel 
Acompte de 8 4 1. Lcn Griffith 

10 coups sûrs très es- 
raisiin de McGul-

, accordé
pour avot

ot ,jc fîeaudet au 
'-.tait la troisième
Griffith cette

rs. Ralph Onnash a frappé un 
,ie circuit, son llèine de la 

n pour aider la cause de son 
Dusse unit, Onnash et Mun-lub.

t se sont le plus distingués à 
"ensive. Sarrazin a frappé un 

-, quatre buts pour les per­
sists.

Le brillant lanceur droitier des 
-,,,13 a limité les Giants de Sorel 
j i coups sûrs pour remporter sa 

nière victoire de la saison con- 
•re un échec Les Cards ont frappé 
n total de 9 coups sûrs pour avoir 

.... ,n de Kemp au monticule. Ce- 
•er.ilant Munroe a été la vedette de 

partie en ftappant un circuit en 
33 de deux simples qui ont fait 
-_duire I points à son club. Ces 
> a victoires avaient permis à l’é- 

e jérômienne de se rapprocher 
ïSriblement de la deuxième po.si- 
sa.
oans une autre partie disputée 
samedi soir dernier le club Jo- 

.•te a remporté une victoire de 
ornière heure se ralliant à la 
-ruviéme manche pour compter 4 
teints ot s'assurer de la victoire. 
Le club local a perdu une partie 
• .t semblait être une victoire us. 
s,rée pour nos porte-couleurs. 
.':hn Edelman a livré un beau 
..cl de lanceur à Ayotte qui a li­
mité les perdants à 1 maigres 

;ps sûrs. Ce sont des erreurs 
Metises à la neuvième manche 

:.. a fait perdre la partie au club 
-:-Jérôine Jusqu'à la huitième

manche, le club St-Jérôme menait 
dans le pointage par la faible mar­
ge d'un point mais des erreurs suc­
cessives à la dernière manche ont 
permis aux Castors de Juliette de 
vaincre les Cards par 6 à 1st 
lanceur gagnant Ayotte et le per­
dant Kdelman qui est a la recher­
che de sa première victoire.

Dimanche dernier le club St- 
Jérôme a divisé les honneurs d'un 
programme double contre les Pa­
triotes de St-Eustache. St-Jérô­
me a triomphé dans lu première 
partie alors que I-en Griffith a 
remporté sa quatrième victoire de 
la saison. Henri-Paul Duval gé­
rant des Patriotes a eu recours à 
deux lanceurs pour cette joute mais 
sans succès puisque nos porte-cou­
leurs ont frappé 9 fois en lieux 
sûrs les offrandes de Devilhs et de 
Twaites. Les deux seuls points 
produits par St-Eustache ont été 
des coups de circuits cognés par 
Barbe, un joueur de couleur qui 
est récemment arrivé à St-Eusta­
che tandis que l'autre a été frappé 
par Desperito. Dussault et Motte 
ont frappé des coups de deux buts 
pour aider la cause du club local.

Dans la soirée, le club St-Eus­
tache a pris une douce revanche 
en l'emportant au compte de 11 à 
G alors que Notte a eu recours 
à deux artilleurs. De premier a été 
Kern et le second Skuce. Des por­
te-couleurs du club St-Eustache 
ont profité d'un grand nombre de 
buts sur balle pour faciliter leur 
victoire qui leur assurait un rap­
prochement de la première place 
détenue par les Tigers .le Lachu-

Les Castors de 
Joliette congédient 

ARMANDO ROCHE
Nous avons fait connaître la se­

maine dernière que la direction du 
club Ste-Thérèse avait remercié 
Mike Schum de ses services com­
me gérant d'équipe. Roger Ste- 
Marle a été le joueur tout désigné 
pour remplir re poste. Cette se­
maine c'est au tour des dirigeants 
du club de baseball Joliette à fai­
re connaître le congédiement du 
lanceur Armando Roche. I-e pré­
sident Maurice Lévesque a en ef­
fet annoncé rengagement d un 
nouveau lanceur droitier du nom 
de Slovaski qui n'est âgé que de 
2.'{ ans et qui vient d'étre licencié 
de l'armée américaine. Slovaski a 
pratiqué avec les Pirates de Pitts­
burg au début de la saison.

LE CLUB ST-JEROME RECEVRA LA VISITE DU JOLIETTE
DIMANCHE SOIR

De lanceur Armando Roche a 
reçu son congé du club. Roche est 
un excellent lanceur de souligner 
Maurice Lévesque, mais comme il 
a de la difficulté à reprendre sa 
forme de l'an dernier, les diri­
geants du club lui ont donc signi­
fié son congé et engagé un autre 
lanceur.

te Le club St-Jerôme a commis 
trois erreurs coûteuses qui a per­
mis au club adverse «le l'emporter 
par un pointage assez élevé. McMo- 
nale a été crédité de la victoire et 
Kern débité de la défaite.

Si l'équipe jérômienne avait 
triomphé des Patriotes dans la 
soirée, le club St-Jérôme serait 
présentement installé en 3e posi­
tion du classement de la ligue de 
baseball des Laurentides.

Messieurs les électeurs de la 
Cité de Saint-Jérôme

Lundi prochain il y aura élection pour le choix de deux com­
missaires d'école : j’estime qu'étant candidat à cette élection,
je me dois de vous faire connaître mes opinions et de quelle 
manière j'envisage cette situation et le programme que je me 
trace.

En premier lieu, être commissaire d'école, c’est faire oeuvre 
d'éducation avant tout et les autres considérations viennent en­
suite ; si le côté financier a une grande importance, il n'est 
que le soutien de l'oeuvre.

Si je situe l'éducation en premier lieu, il s'ensuit que je 
dois y consacrer tous mes efforts et mes talents, que je dois 
prendre l'initiative de mouvements éducationnels qui permettront 
à l'oeuvre de progresser.

J'attache une très grande importance dans cette collabora­
tion qui doit exister entre les parents et les professeurs et les 
commissaires, et je verrais avec plaisir des rencontres plus fré­
quentes entre les intéressés, que ces rencontres deviennent partie 
du programme scolaire.

Comme l'oeuvre d'éducation repose en grande partie sur les 
éducateurs, j'estime qu'il doit exister entre ceux-ci et les com­
missaires une confiance et une collaboration, que nous ayons des 
éducateurs qualifiés et de premier ordre et que les soucis d'argent 
ne soient pas une entrave A leur dévouement.

Depuis nombre d'années, je m'intéresse J cette oeuvre d'une 
façon active, j'ai participé A la fondation des Caisses d'Epargnes 
Scolaires et A l'heure actuelle je suis A mettre en marche les 
bibliothèques enfantines dans les écoles ; autant d'oeuvres qui 
vous permettront de me juger.

Mon seul intérêt' est de servir ma race et de la voir pro­
gresser ; puis-je compter sur votre appui.

Sincèrement vôtre.

RAOUL BEAULNE.

Le club de baseball St-Jérôme 
est présentement en quatrième pla­
ce, >/2 partie en arrière des Cas­
tors de Joliette et le club local 
aura la chance de devancer ces 
derniers dimanche prochain alors 
que les deux clubs s'affronteront 
à deux reprises. Le club St-Jérô­
me rendra visite aux Castors dans 
l'après-midi et dans la soirée le 
club local recevra la visite du Jo­
liette Ce programme double est 
très important pour les Cards qui 
tentent désespérément de franchir 
la deuxième position du classe­
ment.

Mike Notte que l'on considère 
comme un lanceur de "baloune' ! 
d'après un chroniqueur sportif de | 
l'endroit sera probablement au | 
monticule dans l'après-midi et il | 
aura encore la chance de faire 
valoir sa brillante tenue comme 
artilleur contre un club qui est 
complètement impuissant quand 
N’otte lance contre cette équipe. 
Mike Xotte est sujet à la critique 
à Joliette et M. Paul Courteau au­
ra assurément la chance de voir 
ces porte-couleurs impuissants con­
tre un lanceur de "baloune”.

Noms
Munroe
Dussault
Lewis
Notte
Onnasch
Lapointe
Bell
Griffith
Pelierin
Edelman
Caduc
Borwick
Rochford
Skuce
Aubé
Kern

P J AB Pts H 2B 3B C PPP Sac. SO BB HP BV E Moy.
26 101 15 35 6 0 4 23 0 8 13 1 1 i .347
2G 100 31 33 6 0 5 17 0 5 26 1 4 3 .330
24 96 18 31 5 0 3 20 2 16 11 0 1 1 .324
26 86 11 27 5 0 1 5 3 12 7 6 1 6 .314
26 103 20 32 1 1 11 28 0 15 12 1 1 4 .312
26 107 20 32 5 1 6 25 2 6 13 0 4 11 .298
10 36 3 10 2 0 0 5 0 7 2 0 0 4 ?7«
12 35 4 8 2 0 1 7 0 10 6 0 0 0 1229

i 6 1 1 0 0 0 0 0 2 1 0 0 0 .167
5 14 3 2 0 0 0 1 0 3 1 0 0 2 .1-13

26 79 18 11 4 0 1 7 1 12 22 1 1 7 .139
21 61 O 8 •y 0 0 5 2 22 10 2 2 9 .132

b;\ revue

.000

.000

.000

.000

Notte
Griffith
Rochford
Edelman
Pelierin
Kern
Skuce

156 34
NOS LAN

32 15
CEURS

1 23 19 3 *>o 1 .750
242 55 59 18 2 13 37 0 4 2 .666

59 13 17 11 0 3 5 0 1 1 .500
158 36 38 16 1 16 25 1 1 3 .250

89 17 23 12 1 11 6 O 0 1 .000
22 3 6 7 0 8 2 0 0 1 .000
26 5 4 4 0 6 3 0 0 0 .000
RECORDS DU CLUB ST-JEROME

13 VICTOIRES 13 DEFAITES 
Par J.-MARCEL GU 
* Scoreur officiel

AY.
du club.

Dave Ready ou Rockford sera 
le deuxième choix du gérant pour 
la joute du soir qui débutera à 8 
heures au Stade de la rue Meian- 
çon.

Nous invitons les fervents du 
baseball à venii encourager l'é­
quipe jérômienne pour cette par­
tie d'une grande importance.

DE L'ACTION PREVUE POUR DIMANCHE 
à la Piste Bouvrette

Voila, ffMfrtotÿowiA* 

u/VL bovt voyage' ayec. 

dcA ck&ftue& de voyage 

delaBdeM

la Petite Ligue 
de Baseball

(par M L PRESSEAU)
Résultats des parties disputées 

du 30 juin au 5 juillet 
Pts CS

Police 5
Kin B 0

2 juillet :
Police •y
Km R 9

3 juillet :
Police 15
Kin B 4

3 juillet :
Rotary S
Kin R 20

5 juillet :
Rotary 0
Kin B 6
Au Calendrier de

Ligue"
Vend redi. 9 juillet :

KIN R VS POLICE 
Samedi. 10 juillet :

KIN R VS ROTARY 
KIN B VS POLICE 

Lundi. 12 juillet :
POLICE VS K IN B 

Mardi. 13 juillet
KIN R VS POLICE 

Mercredi, 14 juillet :
POLICE VS ROTARY 

Classement au 5 juillet
Clubs 
Police 
Kin R 
Rotary 
Kin B

P.J. PP.P.G.
5 
5 
3 
3

Meilleurs frappeurs
Noms Clubs A.B. C.S. Pet.
Bélisle. J Kin R 14 9 .643
Lauzon, J.P.. Kin B 23
Pilon. J.. Kin R 21
Leblanc. Y.. Rotary 25
Gauthier. G . Police 21

Le promoteur Gustave Bouvret­
te a remporté un grand succès avec 
la matinée de courses ‘‘Stock 
Cars", présentée dimanche dernier. 
Ces épreuves ont été spectaculai­
res au possible et fertiles en émo­
tions de toutes sortes.

A mesure que la saison avance, 
les courses deviennent de plus en 
plus excitantes. Dimanche dernier, 
on comptait en tout dix nouvelles 
voitures, dont quelques-unes de très 
rapides. On comprend facilement 
que ce nombre ajouté au quelque 
30 habitués de la piste, a permis 
de présenter des courses beaucoup 
plus excitantes et intéressantes que 
dans les programmes précédents

La venue de plusieurs nouvelles 
voitures, notamment le 105 à Ga- 
reau. le C-25 à Beausoleil, le 14 
à McMartin. le 17 à Kelly et plus- 
sieurs autres, a largement contri­
bué à ce succès en ce sens qu'une 
grande rivalité s'est développée en­
tre quelques-uns des conducteurs, 
et il était évident que personne ne 
donnerait de chances à personne.

Tous les conducteurs sont retour­
nés satisfaits, quoique un ou deux 
parmi eux n'ont pas semblé priser 
les façons d'agir de certains au­
tres McMartin en particulier, ve­
nant d'Ottawa et qui conduisait le 
No. 14. une auto très rapide, a 
été la cible principale de l'après- 
midi pour quelques autres conduc­
teurs qui ont tenté par toutes sor­
tes de moyens de l'empècher de 
gagner après qu'il se fut assuré 
les honneurs des deux premières 
courses dans la classe des experts.

On s'attend pour dimanche pro­
chain à la venue de plusieurs con­
ducteurs de la région d'Ottawa, 
qui viendraient selon toute appa­
rence à cause du traitement infli­
gé à McMartin dimanche dernier. 
Il a fallu que ce dernier fut réel­
lement un expert pour réussir à 
triompher malgré tous les efforts 
que l'on a faits pour l'en empê­
cher.

On croit généralement que Sau­
vé F-57 ; Millette 500 : Provost
SS ; Dumoucher 101 : Gareau 105

et Jackson O. tous des gagnants 
dans les classes amateurs et no­
vices dimanche dernier, auront fort 
à faire s'ils veulent répéter leur 
exploit dimanche prochain, car la 
compétition sera beaucoup plus 
forte.

La piste était en parfaite con­
dition et si la température est clé­
mente cette semaine, on devrait as­
sister dimanche prochain à des 
courses très enlevantes.

On offrira un autre excellent 
programme qui débutera à 2.00 
hres à cause du nombre des épreu­
ves. On présentera en effet, trois 
classes, soit amateurs, novices et 
experts, dans des courses de 3 
milles 6 tours et six milles 12 tours. 
Comme attraction supplémentaire, 
un "Free for ail Jr" et comme 
attraction principale de la jour­
née. un "Free for ail" auquel pren­
dront part environ 22 conducteurs 
possédant tous des autos très ra­
pides.

Voici le résultat des courses de 
dimanche dernier. Nous donnons 
le nom de ceux qui ont pris part 
aux bourses seulement.

1ère amateurs : Racicot 49S :
Bellerose S-52 : Sauvé F-57 : Mil­
lette 500 ; Jackson O.

1ère novices : Emond 21 Jr; :
Martel 499 ; Gareau 105 ; Perron 
5 et Robert 33.

1ère experts : McMartin 14 :
Emond 21 ; Murray F-94 ; Beau­
soleil C-25 et Kelly 17.

2e amateurs ; Labrèche 100 ; 
Millette 500 : Bellerose S-52 ; Sau­
vé F-57 : Barrière 20.

2e novices : Emond 21 Jr. : Kel­
ly 17 : Gareau 105 : Perron 5 et 
Provost 88.

2e experts ; McMartin 14 : Kel­
ly 17 : Gareau 105 : Beausoleil
C-25 et Edmond 21 Jr. '

Free for ail Jr. : Kelly 17 : La­
brèche 100 ; Gareau 105 ; Millet­
te 500 ; Perron 5 ; Brissette 400 
et Racicot 41.

Grand Free for ail : A. Emond 
21 ; P. Emond 21 Jr. ; Murray 
F-94 : Gareau 105 ; Martel 499 ; 
Labrèche 100 et Beausoleil C-25.

EN REGARDANT LES STATISTIQUES DU CLUB 
DE BASEBALL ST-JEROME

Grâce aux précieux concours du scoreur officiel du club St- 
Jérôme. M. Marcel Guay. nous recevons chaque semaine un rapport 
des joutes avec la compilation des statistiques du club. C'est une 
tâche qu'il accomplit à merveille pour satisfaire les amateurs de base­
ball et nous le félicitons de son beau travail et de sa collaboration 
envers les chroniqueurs sportifs de St-Jérôme.

Le rapport de toutes les parties compilées à date lait connaître 
que le club St-Jérôme est présentement en quatrième position, 5 par­
ties et demie en arrière des meneurs, les Patriotes de St-Eustache. 
Le club local a joué un total de 26 parties se résumant en 13 victoires 
et 13 défaites. Les Cards auront donc beaucoup à faire d'ici la fin de 
la saison pour se rapprocher de la première place. La lutte sera dure 
car St-Eustache et Lachute sont deux puissantes équipes qu'il ne sera 
pas facile de déloger de la première et deuxième position.

Cinq joueurs du club St-Jérôme ont une moyenne de plus de 300. 
Munroe conserve toujours la meilleure moyenne du club avec 347 ré­
partie en 35 coups sûrs sur un total de 101 apparitions au bâton. Nor­
mand Dusseault est installé en deuxième place du classement avec 
100 apparitions et 33 coups sûrs pour une moyenne de .330. Jean-Guy 
Lewis occupe le troisième rang avec une moyenne de .324. Viennent 
ensuite Mike Notte et P.alpb Onnash en quatrième et cinquième po­
sitions pour des moyennes de .314 et .312. Le joueur-gérant Mike Not­
te est le joueur qui a fait le plus de progrès dans le classement depuis 
une semaine tandis que Ralph Lapointe est le joueur qui a perdu le 
plus de terrain dans ce domaine.

Normand Dusseault est le joueur qui a produit le plus de points 
soit 31. Ralph Onnash pour sa part est le joueur qui a frappé le plus 
de circuits.: 11. Pour ce qui est des "Strike Out". Ken Borwick oc­
cupe toujours le premier rang avec un total de 22 retraits au bâton. 
Dusseault est le joueur qui a volé le plus de buts, soit 4. il est 
également en première place pour les buts sur balles avec 26.

Jetons maintenant un coup d'oeil sur le rendement de notre 
département de lanceurs. Nous constatons alors que Mike Notte occu­
pe la première place avec 3 gains et une défaite pour une moyenne de 
.750. Len Griffith vient en deuxième place avec 4 victoires et deux 
défaites pour une moyenne de .666.

Le club local a triomphé plus souvent à l'étranger que sur son 
terrain et cela nous laisse à penser que les Cards devront se ressaisir 
davantage pour les prochaines parties à venir pour triompher plus 
régulièrement devant leurs supporteurs.

Sachez pourquoi la belle

est la plus AVANTAGEUSE du Canada

armtrufte au Canarfa par 
h ( hrytlrr Corporation of CanaJa, ï.imxled

Une Plymouth 
voui attend î 

Venez l'essayer 
sans tarder.

Adretiez-vout aussi à voire déposée CI.RTSUER-PLTMOUTH-FARGO 
pour acheter une voiture d'occasion plus avantageuse;

ICIIAMC
rue St-Georges,

U U TO LIMITE*
Tel. 4351 Saini-Jérôme

*•05»
»7 1

giac&s

CLAUDE AUBE ET KERN DE RETOUR SUR 
L'ALIGNEMENT DES CARDS

i Les dirigeants du club de baseball ont compris que le club St- 
Jérôme avait besoin d'un bon receveur derrière le marbre et ils n'ont 
pas hésité à mettre sous contrat un brillant receveur qui sera un 
stimulant pour les lanceurs. Il s'agit naturellement d'un receveur 
qui a fait ses preuves dans le passé avec l'équipe jérômienne et je 
veux mentionner Claude Aubé. Le géran' Mike Notte est présente­
ment critiqué par les 'fervents du baseball en persistant à ne pas faire 
jouer Claude Aubé régulièrement. Depuis le début de la saison nous 
avons eu derrière le marbre Onnash et -Votre mais ces derniers font 
leur possible mais n'arriveront jamais à supplanter Claude Aubé à 
ce poste. Pourquoi vouloir s'abstenir de lui confier régulièrement ce 
poste. On reproche également à Mike Notte de ne pas faire certains 
changements sur son équipe lorsque le club est en déficit du pointage 
et que le club est en bonne position pour produire des points. Le 
cas s'est présenté à maintes reprises depuis le commencement de la 
saison et jamais Notte n'a eu recours à un frappeur d'urgence Voilà 
autant de petits points qui sont sujets à la critique et dont nous 
entendons parler un peu partout.

Pour continuer ce paragraphe soulignons que la direction du 
club a également mis sous contrat un artilleur qui a porté les cou­
leurs du club St-Jérôme la saison dernière. En effet Kern est un lan­
ceur qui possède une balle très rapide. Le gérant Mike Notte lui a 
donné la chance de lancer contre les Patriotes de St-Eustache diman­
che soir dernier. Kern n'a pas épaté la foule au contraire, il a déçu 
les partisans du club St-Jérôme. Cet artilleur n'est certes pas en 
grande forme et il aura sûrement la chance de se faire valoir au cours 
des prochaines parties à venir.

POTINS ET COMMENTAIRES
La ligue de baseball des Laurentides présentera-t-elle prochaine­

ment sa joute d'étoiles comme par les années passées. Cette joute 
hors-concours qui groupe la creme des joueurs du circuit suscite tou­
jours un vif intérêt. Il est à espérer que les dirigeants du circuit or­
ganiseront cette joute pour satisfaire les amateurs de baseball qui 
encouragent les différentes équipes du circuit.

Tout laisse prévoir que les Alouettes de St-Jérôme opéreront au 
cours de la prochaine saison dans un autre circuit de hockey. Comme 
on le sait la ligue de hockey Provinciale semble s'en aller à la dérive 
à la suite du retrait des Castors de Ste-Thérèse et des Lions de St- 
Hyacinthe. Cette dernière équipe a fait une demande d'admission dans 
un autre circuit qui groupera les villes suivantes : Sorel. Drummond- 
ville. Victoriaville. Granby et St-Hyacinthe. Le club de hockey St- 
Jérôme évoluera peut-être dans la ligue de hockey senior de l'Onta­
rio qui groupera des équipes comme Cornwall. Thurso. Smith-Falls, 
etc., d autres nouvelles intéressantes vous seront communiquées sous 
peu-

BILLETS POUR BAZAR
du 19 juillet

Si^nalpy. I8(i0

Donnez votre nom, adresse et la quantité de 
billets désirés

nous vous les livrerons à domicile

NK TARDEZ PAS. LE NOMBRE EST LIMITE

A Saint-Jérôme, chaque dimanche

COURSES de
996‘STOCK CARS

A la pist<» BOUVRETTE

Première course : 2 h- P.M.
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Premier anniversaire de la 
Banque de Montréal à Ste-Adèle

M. ART. JENSEN, 
Gérant-Général.

mm

n'était qu'hier que le bureau ou­
I vrit ses portes, cette semaine en 
marque le premier anniversaire. 

La succursale sittiée ‘dans un 
! bâtiment à deux étages sur le cô- 
I té ouest de la route nationale no 

11, a ouvert le 6 juillet 1953. M. 
j Caron, précédemment comptable à 
r*.-Jérôme pendant cinq années.

I fut nommé gérant. Originaire de 
Rimouski. il est secrétaire du Club 
Richelieu de Ste-Adèle et membre 
de la Chambre de Commerce.

Tous les membres du personnel 
restreint mais très actif de la Ban- 
qu de Montréal sont bien connus 
dans la région. J.-G. Sauvé, qui 

r '.:~t c i temps libre aime fai­
re du ski. jouer aux quilles et na­
ger. est entré A la Banque de Mont­
réal en 194S. et fut affecté au bu­
reau de Ste-Adèle depuis son ou- 
ve: l : e Mlle Jacqueline Bélisle 
est un autre membre du personsel 
ayant servi à la succursale depuis 
sa fondation Mlle Bélisle. qui est 
une nageuse invétérée, est entrée 
à la B de M de St-Jérôme un mois 
avant son transfert à Ste-Adèle.

M. C. GARON, 
Gérant.

- • ■ '■ -

Il n'est point nécessaire de dire 
à M. Charles Garon et son per­
sonnel à la Banque de Montréal 
de Ste-Adèle que le temps s'en­
vole. Quoiqu'il leur semble que t:e

Un autre employé entré au bu­
reau de la Banque tout récemment 
est J.J .B. St-Georges II fait par­
tie de la succursale de Ste-Adèle 
depuis quelques mois, après avoir 
débuté sa carrière bancaire l'an­
née dernière à Arundel. Ses oc­
cupations pendant ses loisirs sont, 
entre autres, le hockey, la nata­
tion. le badminton, ainsi que la 
chasse et le ballon-volant.

BANQUE PIONNIERE
Le souci de progrès que mani­

feste la succursale de Ste-Adèle 
de la B de M est dans la tradition 
même de l'institution-mère. qui fut 
fondée en 1817 Moins de quinze 
jours après sa création, rainée des 
banques canadiennes ouvrit une 
agence à Québec, introduisant ain­
si au Canada le système des ban­
ques à succursales. Ce type d'or­
ganisation à la fois souple et sûr 
est reconnu depuis longtemps com­
me le plus ferme rempart de l'é­
conomie nationale. Dès sa premiè­
re année, aussi, la banque mit en 
circulation la première monnaie 
canadienne, venant par là à l’aide

Fanfare de Saint-Jérôme 
CONCERT MOLSON

Commandité par M. Lucien-A. Foisy

Marche
Ouverture
Sélection
Valse
Marche

Marche
Pot-pourri
Valse
Sélection
Galop

O

Le 13 juillet 1954
L'emblème de la victoire 

La reine blanche 
50 ans de chansons. No. 1 

Pluie d'or 
Le gladiateur

INTERMISSION 
Le symbole fraternel 

Chansons populaires 
Nuit d'allégresse 

50 ans de chansons. No. 2 
Fuite

CANADA — DIEU SAUVE 
A MAURY PILON, 
directeur-musical

de F. K. Huffer 
de O. Métra 

de Aubrey Kennett 
de E. Waldteufel 

de J. P. Sousa

de W, L. Skaggs 
de G. Briegel 

de Chas. Ancliffe 
de Aubrey Kennett 

de L. P. Laurendeau 
A REINE

PAUL PRUD'HOMME, 
président.

FLORENT ST-MICHEL. 
secrétaire-trésorier.

Toujours délicieusement frais
Bonbons d été

PHARMACIE

WILFRID PRUD'HOMME
Frrîscriptigu* cueillies à domicile et livrées 

î sans frais supplémentîtires
Livraison rratuite dans Imites 1»*^ paroisses île St—I/*rôme 

»*t St-Antolne-dcs-l^aurentldes

Téls 3571 - 3572
Voisin du porte de police 
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des agriculteurs et des marchands 
de Québec et de Montréal, que gê­
naient sérieusement la multiplicité 
des monnaies étrangères en cours 
et leurs constantes fluctuations. La 
même année, elle devenait à l'in­
térieur du pays, le banquier du 
gouvernement de.la colonie, ce qui 
accrut encore la confiance de la 
population à son égard.

Avec le peuplement de la pro­
vince et du Canada tout entier, 
les succursales de la Banque de 
Montréal firent oeuvre de pion­
niers dans plus d'un centre de co­
lonisation.

Aujourd’hui, cette banque, qui 
débuta dans un modeste local, avec 
sept employés à Montréal et un 
représentant à Québec, compte un 
personnel de 10.000 dans plus de 
600 succursales d'un littoral à 
l’autre, dont une centaine dans la j 
Province de Québec, ainsi que des 
bureaux à Londres. New York, et 
San Francisco. Le nombre des Ca­
nadiens qui gardent leur argent à 
la Banque de Montréal est de 2.­
000.000. Ainsi, la pionnière des 
banques canadiennes a grandi en 
même temps que le pays qu'elle 
a si bien servi, sur les longs che­
mins qui l'ont conduit de la sau­
vagerie de l'ère coloniale à la con­
dition de puissance internationale |

Bonheur au foyer
par la L O C - LO C r j

Echos de la Session 
Intensive

Les 25. 26 et 27 juin dernier 
avait lieu à Trois-Rivières la Ses­
sion intensive annuelle de la Li­
gue Ouvrière Catholique. Plus de 
300 délégués représentaient les 43 
fédérations de la L.O.C. et L.O.C.F.

Les douze sections locistes du 
diocèse de St-Jérôme avaient dé­
légué MM. Julien Meilleur prési­
dent. Geo.-H. Bourbonnais, sec.- 
trés.. Armand Desforges responsa­
ble des services : Mmes Flore
Gaudet présidente. Gabrielle Mas­
son secrétaire. Cécile Vaillancourt 
responsable des noyaux de forma­
tion. Claire Desforges, et Berthe 
Lepage trésorière. Le R.P. Clé­
ment Rousseau, 0.51.1 assistait à 
titre d'aumônier diocésain.

La L.O.C. et L.O.C.F. qui fêtent 
cette armée le quinzième anniver­
saire de leur fondation ont mar­
qué cet anniversaire par un grand 
souper populaire groupant plus de 
mille convives à la salle du terrain 
de l'Exposition des Trois-Rivières, 
samedi, le 26 juin. La présence de 
Son Eminence le Cardinal Léger 
à ce banquet et sa parole convain­
cante seront le gage d’une action 
lociste encore plus conquérante.

C'est dans l'enthousiasme que 
toute la L.O.C. canadienne s’est 
retrempée et a refait ses forces 
par l'étude et l'échange de vues sur 
le programme d'action de la nou­
velle année lociste commençant en 
septembre.

Au cours de la nouvelle année, 
tous les locistes étudieronf les pro­
blèmes de la vie conjugale et tra­
vailleront à semer le bonheur dans 
tous les foyers. Leur programme 
religieux ou de formation spirituel­
le portera sur l'Eucharistie dans 
nos vies.

En plus de la bienfaisante in- 
| fluence des locistes actuels, nous 
ne Joutons pas que beaucoup de 
foyers assureront leur bonheur m 
entrant dans les rangs de la I..O.C.

Le Canada 
fournit du papier 
au monde entier
La majorité des lecteurs de 

I journaux à travers le monde ti- 
j rant leurs renseignements de feuil- 
I les de papier-journal provenant 
| des forêts canadiennes. Quelque 
410 billions de feuilles de papier­

! journal sortent chaque année des 
i usines à papier du Canada, nous 
] dit l'Association Forestière Car.a- 
I dienne A chaque heure du jour 
j et de la nuit, un énorme tapis de 
papier-journal prend forme, qui 
suffirait A couvrir 35 fermes de 
100 acres chacune.

Près de 80 millions d'arbres pro­
venant des forêts canadiennes ali­
mentent chaque année les meules 

1 à pâte de bois Ce procédé nous 
dit l'Association, ne présente au­
cun danger de "disette de bois” 
en autant que de nouvelles forêts, 
grâce à une sage exploitation, vien- 

| nent remplacer la matière premiè- 
i re utilisée par l'industrie. Quoi- 
I que '.'industrie se soit toujours in­
I téresaée à améliorer ses méthodes 
|de conservation nous dit l'As*'.- 
| dation, la négligcni e du public dé­
! truit toutefois, chaque année, par 
• le feu, deux millions d'acres de ma­
tière ligneuse indispensable. Qua­
tre de toutes les conflagrations 
qui surgissent en forêt sont le fait 
d'êtres humains

L'Association souligne en plus 
que chaque acre de forêt, conver­
tie en papier-journal, rapporte 
$1500., en majeure partie sous for­
me de gain Chaque année, les 
Canadiens, voyageant en forêt, sè­
ment sous leurs pas plus de 4.000 

! incendies, tous attribuables à la 
négligence.

Assemblée annuelle du Service Social 
du diocèse de Saint-Jérôme

Jeudi

Lundi dernier avait lieu la pre- religieux qui se partargeront la
ni 1ère réunion annuelle de la Cor­
poration du Service Social du dio­
cèse de Saint-Jérôme.

Des délégués de divers coins du 
diocèse s'étaient donné rendez­
vous. afin de discuter du grand 
problème de la charité organisée. 
Parmi les représentants, notons 
MM Maurice Girard. René W. Hé­
bert, Geo. Dunnigan. M. le doc­
teur F. Leclerc. Mme Marcel Fi- 
lion. Garde A. Mailloux. M. D. 
Gauthier, M. l'abbé F. Duquette. 
MM Ed. Faubert. M. Bourassa, M 
le notaire Albert Ménard. MM les 
docteurs J.-P. Thibault et C. Léo­
nard.

Cette assemblée avait pour but 
de rendre compte des activités à 
date et de revoir les positions ac­
tuelles afin de faire en sorte que 
l'oeuvre donne le meilleur rende­
ment possible.

Après un mot de bienvenue de 
M le président. Maurice Girard, 
le secrétaire a présenté un inté­
ressant rapport. Le Bureau de Di­
rection a tenu trois réunions avec 
une moyenne d'assistance de plus 
de 86'. et l'Exécutif s'est réuni 
à S reprises, en plus des réunions 
spéciales pour une moyenne de 
77.5', d’assistance : cç qui veut
dire qu'il y a eu un réel intérêt 
de la part des membres de la Di­
rection du Service Social.

tâche de concert avec trois insti­
tuteurs laïques et trois institutri­
ces. L'Institution aux lignes mo­
dernes et aux multiples commo­
dités s'attend à recevoir dès sep­
tembre 1954 plus de 230 garçons 
de Ste-Adèle.

DANS NOTRE REGION
MONT-ROLLAND

Baptêmes
Résultats de fin

(par C
. d'année

H SABOURIN)
Ecole St-Jean Baptiste

STE-ADELE

Joseph. Jean-Baptiste. Raymond, 
fils de Léon Maillé et de Hollande 
Denis, né le 24 juin, baptisé le 
Parrain : Raymond Dion, marrai­
ne Marie-Jeanne Denis son épou­
se. de cette paroisse, oncle et tan­
te de l’enfant. A présidé à la cé­
rémonie du baptême. M l'abbé Ju­
les Paquette, vicaire.

Mariages
Germain Monettc. commis d

banque à Gisèle Bourdeau
deux pères respectifs MM. Wilfrid 
Monette et Lucien Bourdeau ont 
été les témoins de leur enfant. M. 
!e Curé Aubin leur a donné la bé­
nédiction nuptiale.

Jacques Choquette, voyageur de 
commerce et Claire Lessard, coif­
feuse. Les pères respectifs MM 
Doria Choquette de St-Jean et M 
Guillaume Lessard de Ste-Adèle 
ont été témoins M. l'abbé Paquet­
te. vicaire a bénit leur mariage.

Le Service Social est membre 
du Conseil Canadien du Bien-Etre 
et de Caritas Canada. Il a été re­
présenté à chaque conférence d’é­
tudes qui se sont tenues dans les 
villes de Québec. Montréal et To­
ronto. Il est au surplus abonné 
a plus de 10 publications.

Le trésorier a ensuite fait con­
naître l'état des finances à date. 
M. René W. Hébert nous a appris 
que les encaissements, au cours de 
l'année fiscale, se sont chiffrés à 
S112.270.61. De cette somme. Le 
Service a distribué, en aide ma­
térielle, la somme de $86,833.02 
alors qu'il a dépensé $14.768.66 
pour administration, y compris les 
dépenses d'aménagement. La ba­
lance se compose de l'argent en 
administration fiduciaire ou en 
avance pour les clients du bureau.

Sépultures
Dame Félix Quevillon. autrefois 

de cette paroisse décédée à St- 
Vital de Montréal-Nord et inhu­
mée dans le cimetière de cette pa­
roisse le 3 juillet dernier.

M Achille Rochon, garagiste dé­
cédé subitement le 3 juillet, dont 
les funérailles eurent lieu mardi 
le 6 et inhumé dans le cimetière 
de St-Jovite.

A ces familles éprouvées nos 
plus vives condoléances.

Le rapport du directeur a été 
plus élaboré. Après avoir exposé 
révolution du travail au cours de

5e Année :
Marcel Robitaillc. Phil. Dugas. 

Michel Desjardins. Pierre Couillard 
et Arthur Brisebois.

4e Année :
Gilles Campeau, Réal P.obitaille, 

Pau) Richer. Roi. Beaulieu et Ser­
ge Richer.

3e Année :
Gabriel Lalonde. Eddie McGuire. 

Richard Lachance. Marcel Faivre 
et Richard Bélisle.

Au début de la prochaine année 
scolaire, tous les garçons de la 
1ère à la 9e année ainsi que les 
professeurs envahiront les locaux 
de la nouvelle école Ste-Adèle. si­
tuée sur la route menant à Ste- 
Marguerite. Ce nouvel édifice com­
prendra huit classes, une grande 
salle avec théâtre, deux salles de 
toilette et de plus, y est attaché, 
un snmp; :ux logement pour trois

Soirée Lacordaixe 
à Ste-Marcelle

Dimanche le IJ juillet aura lieu 
une journée anti-aJcoolique à Ste- 
Marcelle. Le matin â toutes les 
messes, il y aura prédication par 
le Père Clément Rousseau, o.m.i. 
Le soir à 7.30 hres. saiut du Saint- 
Sacrement qui précédera la soirée 
de propagande qui sera honorée par 
la présence de son Excellence Mgr 
Emilien Frenette. évêque de Saint- 
Jérôme.

Le conférencier invité est nui 
autre que M. Ernest Anderson de 
Québec qui saura intéresser l'as­
sistance sur la doctrine des Laeor- 
daires.

dans nos écoles
A l'école des filles. Voici d'a­

bord le message que nous eommu- 
_ niquent les autorités de l’école St- 
1 Georges de Mont-Rolland. "Le per­

sonnel enseignant et enseigné de 
l'Ecole St-Georges. (fillest. désire 
remercier par la voix de L'Avenir 
du Nord, les bienfaiteurs de l’en­
fance. à l'occasion de la distribu­
tion des prix de fin d'année scolai­
re 1953-1954 Monsieur le Curé 
Rosario Laurin. R S Marie-Louise 
Agnès, supérieure de l'école. La 
Commission Scolaire de Mont-Rol­
land. la Cie de Papier Rolland, 
MM. et Mmes O. Legault. P Gré­
goire. A Boyer. C Rolland. W 
La belle. L Sigouin. P-K Laraou- 
retix, E. Laurin. P-E Aubin. J 
Constantineau,
Desjardins. M
C Earner, K Ouellette. J.-B. La­
tour et Mlles Liane et Gisèle La­
voie ainsi que Marcelle Trudei.

Voici les noms des élèves qui se 
sont ('lassées les premières pour 
la moyenne de toute l’année sco­
laire.
9c Année :

Micheline Plouffe, Jeannine Ro­
chon, Fernande Sabourin et Colet­
te Latour. Ces 4 demoiselles ont 
obtenu leur certificat d'études, el­
les sont donc finissantes de cette 
9e année. On peut annoncer offi­
cieusement qu’il y aura une dixiè­
me année l'an prochain, si les cir­
constances le permettent.
8e Année :

Aline Ethier, Claudette Constan­
tineau et Réjeanne Archambault.
7e Année :

Ginette St-Germain, Liette Gi­
roux et Nicole Giroux. Dans cette 
classe, presque toutes les élèves ont 
obtenu leur certificat de 7e sauf 
deux.
6e Année :

Marielle Ouellette. Hélène Dubé 
et Monique Léonard.
5e Année :

Lise Carducci, Suzanne Létour- 
neau et Andrée Lamoureux.
4« Année :

Elaine Carducci. Denise St-Gcr- 
main et Nicole Grégoire.
3e Année :

Louise Giroux. Michel Beau­
champ et Jacques Leduc.
3e Année :

Rachel Giroux, Annette Corbeil 
et Francine Constantineau.
2e Année :

Denise Boyer. Diane Lauzon

"Since
igarçons
I Message des autorités 
tes remerciements aux donateurs 
des prix". La Commission Scolaire 
de Mont-Rolland, Cie de Papier 
Rolland. M le Curé R. Laurin, M 
et Mme L Sigouin. M et Mme 
Maurice Lavoie. M et Mme Marc 
Guénette. M et Mme Emile For- 
pot. M et Mme Eugène IaiiioU- 
reux. M et Mme Wil. Labelle. M 
et Mme Adrien Boyer. Mlle Claire 
St-Germain, M et Mme Pierre Gré- 
poire M et Mme Rolland Ouellet­
te et M et Mme Armand Ber­
trand
Les trois premiers pour le mois 
de juin :
9e Année :

Clément Bertrand. Raymond 
C Quevillon. J. j Guénette et Ghlslain Bigras. 
Lavoie. P Godin. I 8c Annee :

(par C H 5AB0URII.
Avis aux lecteurs

Nous sommes dans la salso- r 
renouvelle m e n t s d'abonnerr,,-? 
Iats personnes qui désirent 
vêler leur abonnement rer.ou-

au journal 
pourront communiquer avec •„
sans délai. Un coup d.- télér-,,.' 
.■t je passerai les voir \mis
conseillons de faire diligence 
vous voulez ne pas être si

Pour programme récréatif. Mlle 
Claire I-amarche et sa chorale. Les’^uz*e Constahtincau.

et

Voix des Laurentides nous charme­
ront par la beauté de leur voix et 
l'exactitude de leur interprétation 

Au cours de la soirée, il y aura 
initiation et changement de déco­
ration pour tontes les paroisses de 
Saint-Jérôme Toute la population 
de Saint-Jérôme est cordialement 
invitée, l'entrée est libre, amenez 
vos familles afin que pas un ne 
manque une telle soirée qui est 
organisée par les Cercles La< or- 
daire et Jeanne D'Arc de Ste-Mar­
celle.

2e Année :
Daniel Lamoureux et Alain 

Plouffe. Réal Lamoureux et Daniel 
Paquette.
1ère année :

Francine Renaud. Yvon Lamou­
reux et Jacqueline Laurin.

Gilles Aubuchon, J.-G Maillé et 
Roger Boyer.
7e Année :

Georges Labelle, J.-J. Langevin 
et Lionel Clément.
6e Année :

Phil. Latour. Gilles Carrière et 
Michel Lavoie.
5e Année :

Laurent Bo\^r. Gilles Lamou­
reux et Réal Boyer.
4e Année :

Michel Tanguay. Georges Ethier 
et Jean Létoumeau.

Prix de français : Viateur Cor­
beil, 9e : Gilles Aubuchon, 8e ;
Georges Labelle. 7e : Gilles Car­
rière. 6e ; Gilles Lamoureux, 5e ; 
Michel Tanguay, 4e.

Prix de mathématiques : Ray­
mond Guénette. 9e ; Jacques Des­
roches, 8e ; Georges Labelle. 7e ; 
Phil. Latour. 6e ; Laurent Boyer. 
5e ; Michel Tanguay, 4e

Prix de religion : Clément Ber­
trand, 9e ; Gilles Aubuchon, 8e ; 
Georges Labelle. 7e ; Michel La­
voie. 6e • Yves Sauvé. 5e : Jean 
Letourneau. 4e.

Certificat de 9e Année : Gran­
de Distinction : Ghisiain Brgras et 
Ray. Guénette.

Distinction : Clément Bertrand. 
Yvan Bloin. Viateur Corbeil. Denis 
Labelle, Denis Lavallée et André 
Prévost.

Certificats de 7e Année : Dis­
tinction : Jean-Paul Carrière.

Succès : Georges Labelle. Lio­
nel Clément., I-lurent Lamoureux. 
Jean-J. Langevin et Jean-Ls Boyer.

Commission scolaire
Lors de la mise en nomination 

deux candidats étant sur les rangs 
et aucun autre ne s’étant présen­
te i es deux derniers ont été élus 
à l'unanimité. Ce sont MM. Lu­
cien Yon et Adrien Boyer. Féli­
citations à ces commissaires, qui 
ont beaucoup mérité de la confian­
ce de leurs concitoyens.

La Chambre de Commerce de Ste-Adèle U 
perd son secrétaire

. . . déôâp.
pointe t*t continuer ii rccevo. •! 
t re copie.

Décès
l'ne mort foudroyante enlevât 

l'affection des siens M Achille r0. 
chou, homme d'affaires avantage, 
sèment connu dans notre l0,;;ç:W 

|M Rochon était très estimé d- <, 
concitoyens. Ses funérailles eurent 
lieu mardi dernier au milieu érn 
grand concours de parents e* < 
mis. A la famille éprouvée Lu
Venu .lu N.ud , '. . '
oères condoléances.

Résultats des examens 
de fin d'année à 
l'école des filles

Six élèves de 9e année ont subi 
les épreuves du certificat avec >ç 
résultat suivant Lucie Legault, 
Grande Distinction : Mich^E* 
Martel. Distinction ; Marcelle Cou. 
sineau. Distinction : Nicole D«.
jardins. Distinction ; Raehelle Ga­
gné. Distinction ; Nicole Desjar­
dins, Distinction.

Voici maintenant les élèves qui 
ont subi les épreuves du certificat 
dans la 7e année : Marie Lake. 
de. Très Grande Distinction : Mi­
chelle Desjardins, Grande Distinc­
tion ; Louise Gurd. Grande Dis-1 
tinction ; Marcelle Aveline, Dis­
tinction ; Gisèle Robitaille, Dis­
tinction : Annette Lapointe, Su -; 
cès ; Pauline de Repentignv Su ­
cés ; Lucille Brisebois. Succès

Résultats des examens 
de fin d'année à 
l'école de garçons

Aux examens officiels pour l'ob-l 
tention des certificats de 7e annt-J 
et de 9c année, notre école ph-j 
sentait exactement 16 candidats c-a 
7c et 4 de 9e. Les résultats sera 
des plus encourageants puisque n i 
4 finissants obtinrent leur diplèirl 
avec distinction tandis que II csr.l 
didats de 7e année reçurent le. f 
certificat 4 avec grande diStilKl 
tion. 4 avec distinction et les tro;ï 
autres avec succès Voici les rtj 
sultats aux différents degrés Ltf 
résultats pour les 7e et 9e arr.i't; 
sont ceux obtenus aux examen) 
officiels du département de Ir.«J 
truetion Publique.
9e Année :

FINISSANTS : Raymond DesJ
jardins. Laurent Lajeuncsse. L • 
cien Dufort et René Cous.r.eau, 
tous DISTINCTION
8e Année :

Marcel Dearoohes. Denis Liza:- 
de et Pierre Latreille.
7e Année :

CERTIFICATS Réjean ?:«tr 
rre Latreille. André Ri 

et Mâirel Desroches. GR 
DISTINCTION Marcel 
dins, DISTINCTION

[
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Service d'information aux Fermiers

[Depuis trois ans. M. P A. Lambert avait charge du secré-|6c Année:
tariat. Ses nombreuses activités l'obligent à céder son Marcel Gagnon, cia ;!-- l-t* 
poste . .. Satisfaction du devoir accompli . . .

(par C H SABOURIN i

LcS POUSSINS
La production de poussins en 

mai a été inférieure aux prévi­
sions, accusant une diminution de 
7.3 p. 100. Depuis le début de la 
saison, l'augmentation totale de la 
production de poussins s'élève à 
7.8 p. 100. A en juger par le nom­
bre d'oeufs dans les incubateurs 
à la fin de mai. on s'attend à une 
nouvelle diminution en juin. Beau-

d'agneaux. De même que pour le 
boeuf et le porc, le marché de­
mande des animaux jeunes et re­
lativement légers (80-100 lbs pour 
les agneaux l. L'augmentation dar.- 
la demande d'agneaux fait bien 
augurer pour l'avenir de l'industrie 
à condition que les précautions 
nécessaires soient prises pour 
maintenir et conserver la qualité 
du produit. Ce n’est pas tout d a-

coup de couvoirs ont cessé de fonc-I voir des agneaux à développement I reconfla|t
tionner. La lenteur prononcée du 
développement des poulettes éclo­
ses tôt est attribuable aux très 
mauvaises conditions de tempéra­
ture en avril, en mai et au début 
de juin.
LES DINDONNEAUX

L'augmentation de la production 
de dindonneaux qui se chiffrait 
par 61 p. 100 du début de la sai­
son â la fin d'avril était de 34 
p. 100 à la fin de mai. Gn s'attend 
à une nouvelle augmentation de 
10 p. 100 en juin. La demande est 
faible pour la fin de Juin et le 
début de juillet. L’augmentation 
générale pour la saison ne sera 
probablement pas aussi élevée 
qu'on l'avait prévue au début de la 
saison. Le- pourcentage d'éclosion 
est le même que l'an dernier et 
les jeunes dindonneaux se déve­
loppent normalement
LES AGNEAUX

A l’époque de l'agriculture pri­
mitive. le mouton était aussi né­
cessaire pour habiller la famille 
du cultivateur que la vache pour 
l'alimenter de lait. I>a plupart des 
fermes avaient leur petit trou­
peau de moutons. Celui-ci était 
l'objet d'un meilleur traitement 
qu'un bon nombre de troupeaux ne 
reçoivent « l'heure actuelle Au­
jourd'hui. dans l'élevage du mou­
ton, la production de la viande est 

j beaucoup une question d'élevage

rapide .il faut encore qu'ils pr< 
sentent les qualités requises par• 
le marché.

LES PORCELETS
Les soins donnés aux porcelets, 

pendant la période qui s’étend de 
la naissance Jusqu'après le sevra­
ge. ont une très grande importan 
ce pour l'éleveur car ils se trans­
forment en bénéfices très intéres­
sants ou en pertes sérieuses selon 
l'attention ou la négligence que 
l’éleveur y apporte. Un porc est 
profitable â garder en autant que 
sa croissance est continue de sa 
naissance à la mise en vente. Après 
avoir donné tous les soins néces­
saires lors de la naissance des pm- 
celets. l'éleveur devra, vers l’âge 
de trois semaines, leur servir du 
lait écrémé avec un peu de gru 
blanc ou d'avoine moulue tamisée 
Cette ration sera sei-vic dans un 
coin séparé de la loge ofi seuls les 
petits auront accès I-e- porcelets 
s'habitueront â manger un peu de 
moulée* et â boire du lait écrémé 
et seront, ainsi préparés à traver­
ser la période élu sevrage qui doit 
se faire vers l'âge de six semaine- 
Un trop grand nombre de cultiva­
teurs sêvrrnt leurs porcelets h 
l'âge de quatre semaines, rest 
trop jeune- et sesiivent la cause d'un 
arrêt ele croissance surtout si les 
porcelets n'ont pas été habitués 
â manger un peu de moulée

La Chambre de Commerce ele 
Ste-Adèle perd en M. Lambert un 
secrétaire dévoué, travailleur et ex­
périmenté Le dévouement inlas­
sable dont il a fait preuve est un 
témoignage probant de sa grande 
compétence. Travailleur acharné, il 
s'est dépensé sans compter pour le 
bénéfice de ses concitoyens avec 
une conscience professionnelle que 
l'on rencontre rarement de nos 
jours II avait tant â coeur le pro­
grès et le développement de Ste- 
Adèle qu'il en oubliait même ses 
Intérêts personnels. Devant un tel 
état de choses il dut abdiquer et 

I reconnaître que ses nombreuses ac­
tivités ne lui permettaient plus de 
garder son poste et de ce fait il j 
ri-sigmait comme secrétaire. Il s’est 
dit très enchanté de l'appui de ses 
collaborateurs Immédiats et leur 
voue une amicale reconnaissance. 
Il quitte son poste avec la satis­
faction du devoir accompli. Hom­
me d’affaires sérieux, doublé d'un 
entregent remarquable, il sut se 
faire de nombreux amis au sein 
de la population et notamment 
dans le cercle de la Chambre de 
Commerce de Ste-Adèle où il s’est 
acquis des amitiés durables M. 
Lambert quitte la Chambre, mais 
il ne quitte pas ses concitoyens, il 
continuera donc de mettre au ser­
vice de ces derniers ses nombreu­
ses compétences et ses connaissan­
ces dans le commerce qui l'occupe 
toujours. I/IMMEUBLE.

L'importance d'un secrétariat 
permanent

l^e progrès constant et le déve­

loppement géant que l'on constate 
aujourd'hui dans la région de Ste- 
Adèle nous fait concevoir l'imp»or- 
tance d’un secrétariat permanent 
dans une Chambre de Commerce. 
Ix'.s innombrables activités de la 
Chambre de Commerce de .Ste- 
Adèle ont fait de cet endroit le 
lieu de villégiature le plus réputé 
des deux Amériques. Il faut donc 
reconnaître l'efficacité d'un te) dé­
partement dans une Chambre. Ste- 
Ade!" doit sa grande renommée A 
la ( hambre de Commerce locale.

Pour l'été
H encore 

"Mais 
peu plus

me semble que c’est 
hier que nous (lisions tous 
quand donc fera-t-il un 
chaud 7” Et voici qu'aujourd'hili, 
nous parlons "pique-nique". Il fait 
chaud On veut se rafraîchir. Im­
possible A la ville. Alors, c'est la 
traditionnelle randonnée à la cam­
pagne. Mais, même â la campagne, 
il faut manger Quelques sand­
wiches feraient bien l'affaire, mais 
c'est un pieu monotone et vieux 
Jeu que de manger des sandwiches 
en pique-nique. Alors, préparez vo­
tre repas A l'extérieur et vous 
verrez que c'est un réel plaisir. 
Voici une suggestion pour votre 
prochaine excursion. SI vous avez 
un "grill" pKirtatif. c'est l'Idéal. 
Sinon, il faudra apporter une gril­
le métallique que vous placerez 
sur un petit feu di- pierres â la 
façon des scouts. Votre mari ou 
votre grand garçon sera très fier 
de vous le préparer.

Nominations à Id Commission scolaire 
Paroisse St-Jérôme

En ftffct. c’est 
x Commission

until dernier, lee . . _ 5 nu’a eu heu la nomination
Scolaire de la paroisse St-Jérôme. M Napoléon 

Clout,er. de Rivière Gagnon a été nommé en remp.acemen, de M
Alphonse Brissette. commissaire sortant rie rha-r,- . i .truer a été réélu par acclamation ° " ^(hppe Gau-{ses. il semble qn il connattr

nouveaux progrès rettr or *
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m
*nt

■ ■
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ur
tur

j le et Michel Beaulieu 
{ l'année, il a appris que le Servies 
I Social a aidé 268 familles 
j vice du vestiaire a distribué un«;
moyenne d** 6.Tr» morceaux de br.*

I ge. ”l>ars la section enfance, 
Service s'est occupé de 150 cp*|i 
d’enfants dont 57 ont * té placés «ni 
foyers nourriciers et 33 en ir.stiti**|j 
tion Le Service a aidé les vitr"*-] 
à domicile. 39 enfants or*, 
placés pour adoption. Le • ' 
a dû guider 17 filles-mères et 
aider k solutionner leurs probe-| 
mes .alors qu’il s’est occupé le ‘1| 
cas de délinquants ou de n ,Wl J 
tation de prisonniers.

Puis le directeur a parlé c. • 
vice de placement pour leur - • *: 
les. Depuis janvier 1954. H ^'1 
mandes de bonnes ont *'té *• 
trées au bureau et 31 ont t**> 
tisfaites.

Ftnfin, le directeur a préserv »i, • , 
statistique sociale fort intére^santt1. ^ 
dont il sera question dans Pr0'| 
chains articles.

ï

qu'l) expédie près de 350 
par moi» et en reçoit envir r, ' 
par mois.

En terminant son rapport 11 
recteur a fait remarquer <| 11 ,
de matérielle a eu une grnr.de '■ 
gue puisqu'il y eut 563 personne ,j 
qui ont été enregistrées A 1 Asslf'| 
tance publique, ce qui a œrmiri 
d'aider 2.250 personnes, d' P°'n,| 
de vue financier.

Chacun a pu ensuite ■: .......'{
longuement de tons les pri ilcrm 'J 
présentés I>‘ foyei noun ' 
en la première place <>•> 1 j 
guement discuté de toutes !•" ' 
dltions requises pour qu'un f°>" 

éligible à récevo, j 
le 1* fill*"

nourricier soit 
un enfant Is- problème 
mère et de l’adoption ont fait 1 °1 jj 
Jet d'intéressantes disciissl s 

Is* Service Social vient '■ ' •I,t ' ^ 
chir heureusement une prern,'1*'! 
états* et du train où vont le* 1 ■’ |


